
Le sénateur Taft
et le Pacte

de l'Atlantique

L'ACTUALITÉ

Le sénateur Taft est un personnage
considérable des li ta ( s-Uni» . Membre
influent du parti républicain , il est
l'auteur de la fameuse loi dite Taf't-
I lar t ley,  qui met la « grève hors la
loi » et que la seconde administra-
tion Truman, malgré les promesses
électorales du président , n'a pas en-
core osé rapporter . C'est dire que
M. Robert Taft est plus qu'un leader
de l'opposition. 11 exerce de l'influen-
ce sur les décisions mêmes de l'ad-
ministration. Aussi sa récente prise
de position aii sujet du Pacte de l'At-
lantique, devant le Sénat qui , ces
jours, est appelé à ratifier cet instru-
ment diplomatique, suscite-t-elle un
certain retentissement.

Pour des raisons que les dépêches
ont énumérées , M. Taft est un adver-
saire du Pacte de l'Atlantique, il est
caractéristique de remarquer que la
plupart de ces raisons sont analogues
à celles qu 'invoque M. Wallace, le
partisan du rapprochement avec
Moscou. Mais le fait n'est singulier
qu'en apparence. Ce n'est pas la pre-
mière fois que l'on peut constater
une similitude d'attitude, dans la
pratique, entre le capitalisme égoïste
et le communisme matérialiste. Tous
deux' ne songent d'abord qu'à eux-
mêmes.

M. Taft redoute qu en armant une
moitié de l'Europe, les Etats-Unis ne
contribuent à aggraver la psychose
de guerre. 11 estime qu'il est con-
traire à l'attitude traditionnelle de
son pays comme au pacte de VO.N.U.
de prendre de tels engagements avant
que le conflit n'ait été déclenché. Il
pense, en outre, que le cas échéant,
les armes ainsi fournies tomberont
aux mains de l'adversaire ou de ré-
gimes qui deviendraient favorables à
Moscou . On ne saurait mieux avouer
qu 'on se méfie de l'Europe et de sa
capacité de se défendre. En fait, M.
Tsft pratique le plus pur « isolation-
nisme» dans la ligne de la doctrine
de Monroe. Que l'Amérique reste chez
elle et tant pis pour le reste du
monde !

Le malheur est toutefois que (M.
Taft le voulant ou ne le voulant pas)
le sort des Etats-Unis est bel et bien
lié aujourd'hui à celui de l'Europe
occidentale. Que celle-ci vienne à
être submergée par la barbarie asia-
tique et communiste, et l'Amérique
sera directement menacée. Les meil-
leures valeurs d'outre-Atlantique
elles-mêmes, privées et coupées de
leur source européenne, risquent de
tarir. Le problème se pose toujours
hélas ! comme il se posait au temps
d'Hitler . Le danger est seulement un
peu plus grand encore !

Et quel meilleur moyen, des lors,
pour empêcher la catastrophe, que
de donner à l'Europe les moyens- de
se défendre ? On peut discuter à l'in-
fini pour savoir quelle part de res-
ponsabilité a eu, dans son appauvris-
sement, notre vieil Occident. Nous
croyons que cette part correspond
malheureusement à une réalité et que
nos nations de l'ouest du continent,
en sacrifiant à de bien mauvaises
doctrines politiques et économiques,
ont contribué à leur propre affai-
blissement. Mais enfi n, et quoi qu'on
puisse penser d'eux, les faits sont les
faits : laisser l'Europe désarmée face
à un agresseur possible est propre-
ment tenter cet agresseur. Le seul
langage que comprendront, an con-
traire, les Soviets et qui fera qu 'ils se
tiennent tranquilles, est celui de la
fermeté appuyée sur la force, autre-
ment dit le Pacte de l'Atlantique qui
apparaît ainsi bel et bien comme un
instrument de paix.

Que l'on comprenne bien, au de-
meurant , notre pensée. La défense
militaire des nations européennes
est indispensable. Mais on ne sau-
rait réduire à elle seule toute la dé-
fense de l'Occident. Une vigoureuse
politique de redressement national ,
nn renouveau spirituel, de profondes
réformes sociales, une restauration
de l'économie et des finances sont
tout aussi nécessaires et vont de
pair avec les précautions légitimes
prises en matière d'armement. Toutes
ces conditions doivent être réunies
pour que l'Europe devienne imper-
méable au communisme. Et ces con-
ditions-là dépendent beaucoup plus
de nous-mêmes, de la sagesse de nos
dirigeants nolitiques et du bon sens
de nos peunles, que de l'Amérique
nui , Pexemnle du sénateur Taft vient
encore» de le prouver , reste lointaine
et différente de nous à bien des
égards. R_ né BRAICHET
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LIRE AUJOURD 'HUI
EN QUATRIÈME PAGE :

Un arrêté prévoyant
l'assainissement

de l'économie viticole
sera-t-il élaboré ?

EN SIXIÈME PAGE :
« Une nuit à Venise »

à Lausanne-Ouchy-Plage
par A. R.

Il esl des cas où il vaut mieux céder !

Après avoir dû remplacer quantité de bornes en béton , les autorités d'une
ville allemande ont remplacé, dans les tournants  dangereux, les garde-fous
rigides par de gros ressorts d'acier. Ainsi , même si des automobilistes s'avisent
de « mordre » leurs virages, la municipalité n'aura pas automatiquement

des dégâts à réparer.
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Un nouvel engin pour
le repérage des sous-marins

£es édkos du rjrfSTTp'rar
liillnL ll_ .rc ___ fliilB.il I ilILiiilll.

Le vice-amiral Price, commandant
en chef adjoi nt des opérations navales,
a déclaré devant une sous-commission
du sénat que la marine américaine a
muni ses avions d'un nouvel engin se-
cret . Désormais, les apparei ls pourront
découvrir même les sous-marins
« Sehnorken ». dont la caractéristique
est de pouvoir rester très longtemps
sous l'eau. D'ici au mois de juin 1950.
un quart des avions terrestres et un
dixième des appareils des porte-avions
seront munis de ce dispositif.

LA CABANE DE BERTOL RÉNOVÉE
Une œuvre du Club alpin, section de Neuchâtel

qui a été inaugurée au début de ce mois
On nous écrit :
Qui ne connaît pas, au moijns de nom,

la prestigieuse cabane valaiisanne qui se
dresse à 3315 mètres d'altitud e SUT une
terrasse rocheuse séparant le placier
descendant sur Ferpèole de celui qui
tend vers Arolla 7 Belvédère incompa-
rable, le refuge brave depuis plus d'un
demi-siècle les éléments, la neige, les
frimas, et les vents et otfflre à d'innom-
brables touristes la rude hospitalité des
cabanes du Olup alpin suasse.

Historique
Ses origines remontent à l'année

1896. Un généreux industriel neuchâte-
lois. Cari Russ-Sucbard, l'offrit alors
au Olub alpin qui la présenta à l'Ex-
position nationale de Genève. Deux
an,, plus tard, sur le» indications f our-
nîtes par Victor Attlnger, elle était
montée à son emplacement actuel.
L'inauguration eut lieu le 1 août 1898.
Bientôt le modeste refuge s'avéra in-
suffisant. Un premier agrandissement
fuit réalisé en 1916 et im auguré lo 20
juillet 1917. H fut complété, en 1923,
puis en 1935. par de nouvelles adj onc-
tions. Depuis lors, de grave, insuffi-
sances s'étaient révélées. Construite
bout pair bout, la caban e de Bertol
manquait d'unité, donc do confort. En
outre, sa situation exposée et l'altitude
avalent imposé à ea tftruotuiro d« bois
une bien rude épreuve. Que faire . La
Section neuchâteloise, à laquelle elle
appartient, fut unanime pour maintenir
à la vieillie cabane sa situation si nar-
ticuliièro : d'ailleurs il eût été difficile
de trouver dans les environs un empla-
cement aussi favorable. On décida de
démolir les parties les plus anciennes
et de ne maintenir que le corps sud,
construit en 1935 par MM. Louis Buira
et Hermann Thalmann. Le reste de
l'édifice devait être reconstruit entiè-
rement. Etant donné le caractère parti -
culier de cette cabane, la mauvaise qua-
lité du rocher, l'étroitesse de la plate-
forme et l'impossibilité d'v établir un
chantier de construction, force fuit de
rebâtir en bois, alors que partout ail-
leurs les cabanes du 01 mb alpin sont
maintenant édifiées *» Pierre.

(Lira la suite en 6me page) La cabane de Bertol

Le chancelier de l'Echiquier annonce
que de nouvelles restrictions sont inévitables

pour parer à la pénurie de dollars

Ouvrant le débat aux Communes sur la situation économique de l 'Angleterre

. -LONDRES, 14 (Reuter). — Um débat
p'est ouvert à la Chambre des commu-
nes SUIT la situation économique de la
Grande-Bretagne. On prévoit qu 'il du-
rera deux jours. Les participants à la
conférence du Commonwealth assistent
aux . délibérations.

De nouvelles restrictions
Sir Stafford Cripps, chancelier de

l'Echiquier , a prononcé un discours
dans lequel il a déclaré qne la pénu-
rie de dollars oblige la Grande-Breta-
gne à réduire ses Importations de la
zone dollar de 100 millions de livres
pendant l'année 1949-1950. La ration de
sucre devra être ramenée en Grande-
Bretagne à 225 grammes par semaine.
Il faudra en même temps revenir au
rationnement des sucreries.

En ce qui concerne l'importation des
tabacs, on avait d'abord prévu un mon-
tant de 110 millions de dollars, mais ce
chiffre devra être réduit à 20 millions.
Les fournitures des pays situés hors de
la zone dollar permettront en revanche
de relever quelque peu les rations de
beurre, de viande et de lard.

Le chancelier de l 'Echiquier a fait
remarquer ensuite qu'il ne sera pas
possible de maintenir à leur taux ac-
tuel les importations de laine de la zone

dollar. Les importations d'acier devront
subir nne réduction partielle.

En ce qni concerne les restriction» à
la consommation du pétrole, aucune dé-
cision n'a encore été prise. . .._ _

Les restrictions prévues toucheront
toutes les matières Importantes, mais
lenr étendue variera et sera fixée de
cas en cas.

Les matières premières qni subiront
dea restrictions sont le bois, le papier,
la pâte à papier, les métaux non fer-
reux, l'acier et la laine. Ces restrictions
ont été arrêtées eh admettant que la
Grande-Bretagne ne sera pas en me-
sure, pendant l'année 1949-1950, d'Impor-
ter de la zone dollar plus de 75 % des
chiffres de 1948. Ces importations se
sont élevées l'année dernière à 400 mil-
lions de livres sterling. On envisage
donc une réduction de ces Importations
à 300 millions de livres. Le«. matières
première» qni entreront an pays lui
permettront, de maintenir la production
an niveau actuel.

Selon siir Stafford Criipips, les effets
de l'accord suspendant les achats en
dollars et la réduction diu programme
d'importation permettront de remédier
à la situation tendue des réserves bri-
tanniques. Le chancelier espère que la
conférence du Commonwealth aboutira

à des décisions analogues de la part
des autres pays de la zone sterling. Dos
discussions sont en cours avec les
Etats-Unis et le Canada soir les mesu-
res à prendre pour examiner la situa-
tion du dollar en Grande-Bretagne,
mais il ne s'agit pas d'une nouvelle
aide financière.
Les entretiens Cripps-Snyder

Les récents entretiens avec MM.
John Snyder, secrétaire du Trésor amé-
ricain et Abbott, minùsitire des finances
du Canada , ont donné de bons résul-
tats.

A fin juin , le déficit en dollars de la
Grande-Bretagn e s'est élevé à 160 mil-
lions de livres sterling, soit 30 millions
de plus que lie gouvernement n'avait
prévu. Le nouvel accord sur les paie-
ments intereuropéens permettra d'amé-
liorer sensiblement, par rapport à l'an-
née dernière, la situation de l'or et. des
dollars de la Grande-Bretagne à l'égard
de la Belgique.

Le cas de la Suisse
Une situation semblable est attendue

en ce qui concerne la Suisse si cc pays
adhère à l'accord. Des négociations ont
eu lien à ce suj et.

L'augmentation du déficit or et dol-
lar qui s'est produit pendant le premier
semestre 1949 provient d'une diminu-
tion des rentrées provenant de la zone
dollar, alors que les sorties du Royau-
me-Uni et des amitres pays s'accrois-
saient. Le déficit actuel de la zone
sterling provenant de ses relations aveo
la zone dollar est de 600 millions de li-
vres sterling par année ou 150 pour
oent do la réserve d'or de la zone
sterling.

Propos optimistes
Sir Stafford Cripps a déclaré aux

applaudissements de la Chambre qu'il
est hors de doute que la situation se
modifiera. La Grande-Bretagne a dé-
pensé plusieurs centaines d'e millions
de livres sterling pour la reconstruc-
tion du monde. La Grande-Bretagne a
fait de grands emprunts en dollars
pour renforcer la stabilité de l'ensem-
ble de la zone sterling. Les résultats
les plus importants des entretiens avec
MM. Snyder et Abbott résident dans
le fait que les trois gouvernements sont
d'avis que le problème britannique ne
peut pas être résolu par de» i imiprovisa-
tions, ni par un seul pays. H est donc
nécessaire que l'on recherche une solu-
tion de principe en commun.

L'opinion américaine
contre l'économie
planifiée anglaise

En marge des conversations Snyder-Cripps

LONDRES. 14 (A.T.S.). — Les con-
versations de M. Snyder. secrétaire au
Trésor des Etats-Unie aveo sir Stafford
Cripps. chancelier de l'Echiquier, à la
fin de la semaine dernière, ont été qua-
lifiées d' « utiles » par le premier, qui
souligna que c'est à dessei n qu 'il a em-
ployé le mot d'utiles et non celui de
« fructueuses » (succesefull).

A Londres, dès lundi la presse, et
tout particulièrement le « Manchester
Guardian ». attira tout spécialement
l'attention de ses lecteurs sur le fait
que le texte du communiqué lui-même
démontrait que l'on avait « parlé clai-
rement ». Le « Manchester Guardian »
souligna également que sir Stafford
Cripps avait dû abandonner la thèse
qu'il soutenait il n'y a qu'une semaine
encore, à savoir que l'actuelle crise
du dollar en Grande-Bretagne était la
conséquence du recul dee affaires aux
Etats-Unis. Dans le communiqué, on
déclare bien plutôt que la crise du dol-
lar en Grande-Bretagne est due à un

« profond déséquilibre ». allusion aux
hauts prix dee marchandises britanni-
ques.

L'impression que les conversations
ont été plutôt « utiles » que « fructueu-
ses », utiles dans la mesure où lee mi-
lieux officiels des U.S.A. se sont ex-
primés de manière à ne laisser aucun
doute sur leur façon de voir, se ren-
force à Londres. Or. du côté américain,
on aurait insisté clairement sur la né-
cessité de revenir à une forme plus
libérale des échanges, en avertissant
sane ambage que si cette condition
n'était pas réalisée on ne saurait son-
ger à obtenir une plus longue aide des
Etats-Unis.

Que les milieux officiels de Washing-
ton soient de l'avis qu 'ils ne sauraient
recommander une aide financière plue
longue pour réaliser des expériences
socialistes de nationalisations, voilà ce
que déclaren t ouvertement les cercles
américains de Londres. Par contre on
ne sait pas si l'on n'a vraiment pas
parlé d'une éventuelle révaluation de
la livre sterling. Il est toutefois vrai -
semblable que les conversations, qui
seront poursuivies en septembre à
Washington, n'ont j usqu'à présent pas
eu un coure favorable à l'économie
planifiée britannique.

Un grand défilé militaire
a marqué hier à Paris

l'anniversaire du 14 juillet

La France a célébré sa fête nationale

PARIS. 14 (A.F.P.). — C'est sous un
soleil moins chaud que ces jours der-
niers et souvent voilé de nuages blancs
que Paris a fêté j eudi ifaatin le 14 juil-
let. . Toute la ville es'Ç pavoisée aux
couleurs françaises et alliées et l'on
voit encore aux carrefou rs et sur les
places les kiosques où des musiciens
ont fait danser les Parisiens toute la
nuit .

Dès le début de la matinée, la foule
s'est portée vers les Champs-Elysées
et la place de l'Etoile où a lieu la cé-
rémonie officielle de tradition nou r la
Fête nationale.

Avant que ne commence le défilé
militaire. M. Vincent Auriol . président
de la république, accompagné de M.
Paul Ramadier. ministre de la défense
nationale, a passé en revue les troupes
massées sur les Champs-Elysées.

La f oule acclame M. Auriol
Debout dans sa voiture découverte, le

président, longuement applaudi par
une foule immense, a ensuite gagné la
tribune officielle réservée aux mem-
bres du gouvernement, au corps di-
plomatique et aux plus hautes person-
nalités françaises et étrangères.

On remarquait au premier rang MM.
Edouard Herriot. président de l'Assem-
blée nationale. Gaston Monnerville,
président du Conseil de la République,
et Henri Queuille président du Con-
seil.

Tous les ambassadeurs étaient pré-
sents, en jaquette et chapeau haut de
forme. Seul M. Bogomolov. ambassa-
deur d'U.R.S.S.. placé entre le général
Vaoier et le nonce apostolique, portait
la tenue ohamairée d'ambassadeur.

Précédés d'une centaine de véhicules
blindés, 5000 hommes représentant lee
armées de terre, de mer et de l'air, ont
défilé pendant cinquante minutes, sous
les vivats de la foule.

Au-dessw dn défilé. & cent mètres

d alt i tude seulement, des bombardiers
« Halifax » suivis par 18 appareils
« Mustang » et 24 « Thunderbolts ». ont
survolé l'avenue des Champs-Elysées.
Quelques minutes plus tard , trois par
trois, dans un long sifflemen t , pas-
saient en un éclair les « Vampire » à
réaction au double fuselage, que la
foule stupéfaite eut à peine le temps
d'apercevoir.

Le défilé terminé, le président Vin-
cen t Auriol . toujours debout dans sa
voiture, sous les ovations du publie,
a regagné le palais de l'Elysée, où il
a offert ensuite la traditionnelle récep-
tion à laquelle assistaient les membres
du gouvernement les bureaux des as-
semblées du Oonseil municipal.

Déf ilé  d'organisations
politiq ues

PARIS. 14 (A.F.P.). - Plusieu rs mil-
liers de membres d'organisations poli-
tiques et syndicales d'extrême-gauche
ont défilé jeudi après-midi, sous les
auspices des combattants de la liberté,
de la place de la Bastille à celle de
la Nation, pour célébrer l'anniversaire
du 14 juillet 1789.

Dans une atmosphère poussiéreuse et
torride de kermesse, les man i festants
se sont rassemblés dès 14 heures aux
abords de la Bastille, et à 15 h. 30. le
cortège s'est ébranlé. On notait en tête,
le comité des combattants de la liberté,
avec Mme Madeleine Braun . Venaient
ensuite le comité permanent des parti-
sans de la paix , l'union des syndicats,
le comité central du parti communiste
avec MM. Marcel Cachin. Maurice Tho-
rez. Jnoq ues Duclos et André Marty,
les représentants du parti socialiste
unitaire et des chrétiens progressistes ,
lee personnalités officielles ont alors
pris place dans une tribune drapée de
rouge.
(Lire la suite en 9me page)

Un appel aux chrétiens
leur demandant de résister

aux doctrines totalitaires
CHICHESTER. 14 (Reuter). — Le co-

mité central dn Conseil mondial des
Eglises, qui représente 55 Eglises de
44 pays, a adressé, hier soir un appel
à tons les chrétiens, leur demandant de
résister anx doctrines totalitaires.
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Deux AWemand-s ont inventé un ap-
pareil électrique qui , disent-ils, attire
les poissons d'une ta ille déterminée, les
étourdit grâce à un petit choc électri-
que et les précipite dans le filet.

Le physicien Konrad Kreutzer et
l'ingénieur Herbert Peglow, de Ham-
bourg, ont construit leur appareil pour
la pêche dans les grandes profondeurs,
mais les essais faits en eau douce ont
également été couronné., de succès. Cet-
te invention peut également être utile
à l'industrie de la pêche à la baleine.

L'électrification de...
la pêche !



On oherche à acheter ou à louer

MAISON
de un à trois logements aveo
rural et 10 à 15 poses

de champs
Faire offres à Me Paul Jeanneret,

notaire, à Cernier .

NOUVEAU ! NOUVEAU ! H

«POUR TOUT » I
notre nouveau produit sans alcali I

pour la lessive, pour relaver et nettoyer jâ£,-j

rUUl- I _? _* _ pCut être utilisé pour de multiples usages.: laver la 
^vaisselle, nettoyer le verre, les miroirs, les baignoires, les objets _ ?¦ _

recouverts de peinture à l'huile, les catelles de parois et du sol, §§3
les automobiles, les bidons à lait, etc. Sa mousse nettoie les ^! vêtements, chapeaux de feutre, tapis, etc. fcd

r If Utl i UU I lave la laine, la soie, le nylon, la lingerie fine, etc. p .1

rUwn IUU I est doux et neutre, adoucit l'eau dure et mousse h 7
magnifiquement. 7*}
Lisez le mode d'emploi sur le paquet. fëd

r UUIf B UU S ]e produit à lessive passe-partout. H

| LE PAQUET DE 325/335 GRAMMES t »*5 M

f Huile antisolaire ] [ Crème antisolaire ] p
du Dr Gern du Dr Gern 7 .

bouteille de 75 ccm. tube de 40 gr. net ff|
1.25 1.26 7
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Manufacture d'horlogerie à Bienne engagerait
pour tout de suite ou époque à convenir

habile sténo-dactylographe
(connaissance parfaite de la langue française

et bonnes notions d'anglais)

Faire offres détaillées sous chiffres W 23586 U
à PUBLICITAS, BIENNE

Fabrique d'horlogerie
de la place engagerait

jeune fille
pour travaux d'atelier. On
mettra au courant. Place
stable et rémunération
Immédiate. — Adresser
offres écrites à X. A. 826
au bureau de la Feuille
d'avis.

L'hôtel de Commune de
Rochefort cherche une

sommelière

On demande une

couturière
pour quelques Jouis, —
Adreeser offres écrites k
S. T. 825 au bureau de la
Feuille d'avis.

On demande pour tout
de suite

sommelière
pour remplacement d'un
mols. — S'adresser a E.
Fuchs, buffet da la Gare,
les Verrières

On cherche

domestique
de campagne. Entrée Im-
médiate. — S'adresser à
René Desaules, Fenin.

Comment gagner
de l'argent ?

Dans chaque ville et
village, nous cherchons
des VENDEURS pour un
Jouet sensationnel ,
TOUR DE SUISSE 1940
Echantillons et offres
contre Fr. 1.— en tim-
bres ou sur , compte
1/858, Genève, BER-
TRANCO S.A., 36, rue du
Marché.

Une dame malade phy-
siquement depuis de lon-
gues années, cherche une

personne
protestante, de confiance,
pour quelques heures par
Jour. Soins, travaux à l'ai-
guille, commissions, etc.
Eventuellement personne
acceptant de partir en sé-
jour avec elle au pair et
selon entente. Adresser
offres écrites à S. A. 856
au bureau de la Feuille
d'avis.

DEMOISELLE
dans la quarantaine,
cherche place en qualité
d'aide de maison ou de
cuisine. Entrée immédia-
te. — Adresser offres
écrites à Z. A. 871 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune vendeuse quali-
fiée, cherche place de

vendeuse
de préférence dans bou-
langerie - pâtisserie (épi-
cerie). Entrée 24 septem-
bre ou k convenir. —
Adresser offres écrites _
O. P. 861 au bureau de la '
Feuille d'avis.

Jeune homme, 23 ans.
possédant les permis ca-
tégorie A, B, D„ connais-
sant les benzine et Die-'
sel, oherche place de

chauffeur
Libre tout de suite ou
pour date k convenir. —
Gilbert Gobet, saies,
(Gruyère).

Jeune fille
cherche place facile dans
famille avec enfants pour
apprendre la langue fran-
çaise. — Sus! Heusser,
Flurstrasse 4, Berne, tel,
6 72 27.

Jeune fille
18 ans, désirant se pe r-
fectlonner dans la lan-
gue française, cherche
place pou r aider au mé-
nage. De préférence k
NeuchAtel. Adresser offres
avec indication de salai-
re à Mme E. Glsin, Hof-
mattweg, Arlesheim (Bâ-
le-Campagne) .

Jeune dame, dans la
quarantaine, de confian-
ce, cherche à faire des

lessives, nettoyages
ou le ménage

Adresser offres écrites k
H. R. 867 au bureau de
la FeulUe d'avis.

i

Chauffeur
marié, avec permis rou-
ge, cherche place au
plus tôt.

Adresser offres écrites
k S. Z. 865 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je oherche pour tout
de suite ou date k con-
venir place de

sellier-tapissier
ou emploi dans petit
commerce de détail. —
S'adresser k Bernhard
Huber, < Gai Logis »,
Boudry (Neuchfttel).

Jeune vendeuse
capable, oherche place,
pour le ler août, dans
Important commerce de
textiles a, Neuchâtel. —
Adresser offres écrites ft
R. S. 869 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune
droguiste

possédant bonnes notions
de la langue française,
cherche emploi pour se
perfectionner dans la
langue, dans droguerie,
pharmacie ou dans mal-
son de commerce de la
branche pharmaceutique
ou parfumerie, — Offres
sous chiffres B. 2224 ft
Annonces Mosse, B&le 1

Jeune Italien , 46 ans,
présentant bien, cherche
place en qualité de valet
de chambre ou sommelier
dans restaurant ou mal-
son privée. Adresser of-
fres écrites ft G. J. 858
au bureau ds la FeuUle
d'avis.

¦aVIS IMPORTANT
Pour permettre à notre estimée clientèle de faire ses

achats dans les meilleures conditions,

AVANT LES VACANCES
nous rappelons qu'à l'occasion de notre

gronde vente fin de saison
nos magasins

SERONT OUVERTS
1 _vendredi 15 juillet
toute la j ournée

soit de 8 h. à 12 h. 15 et de 13 h. 05 à 18 h. 30

iii i m iiiimm miii i I IIII i i n i ¦!

<JAWA>
modèle récent, état de
neuf , ft vendre, plus une
autre moto pour 2000 fr.
Antos - Motos Peseux

Tél. 616 86

Grand

potager à bois
avec plaques chauffantes,
en parfait état, et tarée
bon four, & vendre ft prix
avantageux. Convient spé-
cialement pour grand mé-
nage, restaurant ou pen-
sion. S'adresser au buftet
de la gare Chambrelien.
Tel 6 51 09.

A vendre

TOURBE
noire, bien sèche, rendue
ft domicile. — S'adresser
ft Claudy Schwab, le Voi-
sinage 34, les Ponts-de-
Martel , tél. 3 7166.

t "¦">
Pour les

grandes chaleurs
J, V ^

pi!
\ /rM^mS tlS 'ij WfLwMA
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CHEMISES POLO
depuis Fr. 9.80

Cols fermés ou Robespierre

Tissus inédits - Coloris nouveaux

, I . E V C H A T BL

AVIS
Atelier de reprisage

d'art ot de lingerie fine
accepterait encore tra-
vail. (Travail soigné et fi-
ni garanti). — Deman-
der l'adresse du No 811 tu
bureau de la Feuille
d'avis.

URGENT
Quelle famille aveo en-

fants prendrait, au pair,
du 10 juillet au 16 août,
leune fille de Lucerne,
ftgée de 15 ans ? Ottree
k A. ZwOhlMl.t BablonB'»-
tél. 6 12 40.

^̂ 1 Neuchâtel
Permis de construction

Demande de M. Paul
Roulet de construire un
garage ft automobile à
l'angle nord-est do sa
propriété, 91, rue de la
Côte.

Les plans sont dépo-
sée au bureau de la po-
lice des constructions,
hôtel communal. Jus-
qu'au 29 Juillet 1949.

Police des constructions.

A vendre, à Bevaix,

j olie maison
ï -

cinq pièces, confort, vue
imprenable, Jardin , arbres
fruitiers, le tout clôturé,
prés gare CF7F. et auto,
bus. — S'adresser & M.
Ernest Montandon, Be-
vaix. Tél. (038) 6 62 84.

A vendre, prés de Neu-
chAtel,

MAISON
de trois chambres, verger
et vigne. Logement libre
tout de suite. 2500 m1
de terrain ft bfttlr ou par
parcelles Facilité de paye-
ment. Tél. 5 59 62.

A vendre

terrain
de 1200 m- , vigne et ver-
ger, aveo pavillon de
week-end sur CorceUes. —
Ecrire ft Mme Oormin-
bceuf , Temple 4, Peseux.

A remettre dès
maintenant, eh
raison de circons-
tances spéciales,

bel appartement
de trois chambres
avec tout confort,
ascenseur, bal-
cons, vue impre-
nable. Loyer men-
suel : ISO fr. Case
postale 6564.

i «MMMnnnBnRVBflHj

'. Ohambre ave>o pension
; Tél. 6 12 95.

Une personne malade
cherche chambre et pen-
sion . Adresser offres écri-
tes à N L. 856 au bureau
de la Feuille d'avis.

On oherche un

j eune homme
avec permis rouge et con-
naissant les travaux de
la campagne. — Adresser
offres écrites à U. W.
866 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre, au Val-de-
Ruz, & 10 minutes d'une
station de chemin de fer ,

maison ancienne
comprenant douze gran-
des chambres boisées, cui-
sine, galetas et caves,
jardin , verger d'environ
2000 m». Vue dégagée.
Conviendrait pour pen-
sionnat, maison de repos
ou de retraite. Quelques
réparations ft envisager
mais grandes possibilités.
Prix : Fr. 35,000.— i né-
cessaire pour traiter en-
viron Fr. 20,000.—. Offres
sous chiffres V 4402 N ft
PubUcltas, Neuchâtel.

Chambre meublée, con-
fort, Orangerie 2. — 2me
étage.

Jolie petite
CHAMBRE

mansardée, pour monsieur
tranquille et travaillant
dehors. Tél. 5 58 62.

Belle chambre, confort,
téléphone, ascenseur Mu-
sée 2, Sme

Week-end OU ft l'année,
ft louer ft personne de
toute moralité,

chambre
tirés bien meublée, eau
courante, chauffage, ter-
rasse, verger, place pour
auto, dans villa ft une
minute de la gare de
Bôle. S'adresser à Paul
Cavadinl, Bôle.

On oherche ft louer
CHALET

meublé, ft Chaumont ou
& Colombier, pour qua-
tre semaines. S'adresser ft
Mlle Clément, hôtel du
Marché, Neuchâtel.

Employé sérieux cher-
che chambre avec con-
fort , quartier Mall-Saars-
Monruz. — Adresser of-
fres écrites ft N. B. 864
au bureau de la FeuUle
d'avis.

On cherche ft louer
tout de suite chambre
meublée, ft Serrières ou à
Auvernier. S'adresser à M.
Rakett chez M. Elzlngre,
ft Auvernier.

Ménage sans enfants,
cherche

APPARTEMENT
bien situé, trols cham-
bres et dépendances, pour
tout de suite ou époque
& convenir. — Adresser
offres écrites ft M. O. 862
au bureau de la FeuUle
d'avis.

Monteur-
électricien

qualifié, est demandé
pour entrée immédiate
ou ft convenir. — Faire
offres à Albert Perrot,
Installateur - électricien
diplômé, le Landeron.

Un serrurier-constructeur
connaissant les soudures autogène et électri-
que, et

deux ferblantiers-tôliers
connaissant la soudure autogène, sont deman-
dés. — Paires offres avec prétentions de sa-
laire ou se présenter à : Zinguerie de Colom-
bien S. A., Colombier (Neuchâtel).

¦¦¦ '¦¦¦" 

Représentant-
dépositaire;^^:

Importante fabrique renommée et . connue, de
sirops, spiritueux, liqueurs, cherche personne
travailleuse, connaissant la vente et la clien-
tèle ft fond, introduite auprès des commer-
çants et établissements publics pour la vente
de ses produits de première qualité et spé-
cialités de boissons sans alcool pour le oan-
ton de Neuchfttel (exclusivité) . Seulement
intéressés ayant excellentes références et sol-
vables sont priés de faire offres ft H.-n.
Godel, représentant, avenue d*s Figuiers 1,
Lausanne.

_-_-__---__---_-_-_-___l

Nous cherchons des

O U V R I È R E S
pour une activité saison-
nière de quelles mois.

Prière de se présenter de 8-11 heures
et de 14-17 heures, sauf le samedi,
à Chocolat Suchard S. A., Personnel-
Exploitation, Serrières - Neuchâtel.

On cherche pour entrée immédiate jeune

ouvrier j ardinier
pour culture de légumes et de fleurs (place à
l'année), ainsi qu'une

p ersonne
pour l'arrachage des mauvaises herbes. Faire
offres avec prétentions de salaire à case pos-
taJe transit 44198, Neuchâtel 2. 

Magasin spécial de la place cherche
pour entrée immédiate ou à convenir

bonnes vendeuses
pour les rayons, lingerie, bonneterie
et bas. Places stables et bien rétri-
buées. — Adresser offres écrites à

X. M. 868 au bureau de la
Feuille d'avis

: NEUCHATEL 5-

Perdu à ml-chemln en-
tre Valangin et les Ca-
dolles un

GILET GRIS
contenant un bloc-note
et une clef. A remettre
contre récompense de
Fr. 50.— au poste de po-
lice, Neuchâtel.

Dr H. DE REYNIER
Chirurgien spécialiste
Faubourg du Lac 8

DE RETOUR
du service militaire

Chambre à coucher
en bouleau doré, ft ven-
dre, neuve de fabrique,
deux lits Jumeaux, deux
itables de nuit, une coif-
feuse avec glace ft vo-
4èts, une armoire trols
rîortes, deux sommiers
''avec traversins mobiles,
deux protège-matelas et
deux matelas, Fr. 1880.— ,
le tout avec garantie de
'20 ans. — Adresser of-
fres écrites ft O. P. 870
au bureau de la Feuille
d'avis.

Youpa-Ia
chaise d'enfant, parc,
poussettes, pousse-pousse,
armoires, divans, commo-
des, secrétaires, buffets,
tables de radio, sellettes,
canapés, chaises, table ft
ouvrages, glaces, gramo-
phones, accordéons , gui-
tare, mandolines, harmo-
nium, cuivres, habits, sou-
liers, etc, Soldes et occa-
sions, Marcelle Remy, pas.
sage du Neubourg. sous
la voûte, tél. 6 12 43.

Fiime% __
vos vacances
c'est si simple avec
un appareil ft film
étroit. Appareils et
films chez votre
spécialiste

PHOTO
ATTINGER

7, pi. Piaget -3, pi. Purry
NEUCHATEL

Démonstrations
et conseils gratuits.
Travaux de qualité.

Grand choix dans 'toutes les teintes.
Prix avantageux.
Catalogue
sur demande.

MEUBLES
SYLVA

ROBERT GIRARD
S. A.

Salnt-Honoré 5
NEUCHATELV, J
Oeufs frais 7

du pays p
30 c. la pièce E

| Œufs de Bresse |
ï . '. 25 c. la pièce 7

U L'Armailli |
i HOPITAL 10 |

Pour vos
pique-niques

Succulent
Jambon cuit

de campagne
saucissons
pur porc

extra

P. Eschler-
Paris
HALLES

AUX VIANDES

Pour vos
nettoyages

et lessivages
utilisez

I lessive-cendre y

I PRÊTS
de 400 il. à 2000 fe «
fonctionnaire, employé,
ouvrier, commerçant ,
agriculteur, et s tout*
personne solvable. Condi-
tions lntsreuentai. Pellti
remboursement! mensuels.
Banque sérieuse et contrô-
lée. Consultez-nous sans
engagement ni (rais. Dis*
crétlon absolue ga-
rantie. Timbre • réponse, m j
Banque Golay A Cle, 1 i
Fanage Si-Franc ois 12 I

Lausanne j£

Véritable

JAMBON
de campagne

B. Margot
Seyon 5 - Neuchâtel

1 Un saucisson
I GARANTI
I « pur porc »
j , s'achète k

1 « L'Armailli »
I HOPITAL 10

j& Un vrai régal

aCWWWMJlUmWWU'-B- **¦

|j Soignez g
| vos pieds I
}î avec M

I ANTICORS I
¦Bain oxygéné!

Chevrolet
modèle récent, état de
neuf , ayant peu roulé, k
vendre. — Châtelard,
Peseux, tél. 8 16 85.

Camp junior
de Vaumarcus
du 6 au 14 août

Encore de la place. Ins-
criptions Jusqu'au 20 juil-
let auprès d'Ernest Bar-
blan, pasteur, L'Abbaye
(Vallée de Joux).

Moulin Tissot
Valangin

fermé du 16
au 25 juillet

IjS: Iris touchés par les nombreux témoignages I
B de sympathie reçus ft l'occasion de leur grand ¦
I deuil, Madame Jean FORTIS et famille, ft Neu - ¦
| chiite] , remercient sincèrement toutes les per- H¦ sonnes qui ont pris part à leur douloureuse ¦
H épreuve. I
U Neuchâtel, le 13 juillet 1048. I

VOITURE S
à louer

Tél. 5 35 27

Auto 6 CV
à louer ,

Tél . 5 45 12'

Jeune fille fréquentant la 3me année d'école
de commerce à Neuchâtel, cherche

chambre avec pension
dans bonne famille, à partir du 15 septembre.

Adresser offres écrites à L. P. 860 au bureau
de la Feuille d'avis.
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SAIS ON DE VA CANCES
SA ISON DE LECTUR E

Chez votre libraire
ou aux Editions de l'Ermitage, Neuchâtel 2, IV 3440

Jacques Edouard Chable
ROMANS :

Trèfle à quatre (derniers exemplaires)

Le domaine des Obrets (nouvelle édition)

Parti pour la gloire (5mo mille)

Sàint-Gothard (les 50 derniers exemplaires)

La rose des vents (le lac)

Le maître du SOleil (en Annivier)

et le

Secret du Dr Baratier !

I J

A VENDRE
Armoires ft une porte,

! sapin . . Pr. 110.—
Armoires ft deux portes,

s sapin . . Pr. 140.—
Armoires ft deux portes,

bols dur . Pr. 170.—
Armoires ft trois portes,
démontables, bols dur

Fr. 270.—
Sur demande, arran-
gements de payements

i S'adresser :

j AUX OCCASIONS MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11,

Neuchâtel

Vente de

BRICELETS-
MAISON

de première qualité, très
fins. Prix modéré. —
S'adresser : Gauret-Deu-
belbedss, Saars 67, télé-1 phone 5 47 19.

Qui a besoin...
i d'un meuble usagé, quel

qu'il soit, Ira d'abord

AUX OCCASIONS MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11,

Neuch&tel
Le plus grand choix,

les plus bas prix
Arrangements de

payements sur demandes

A vendre jflQ-j-Q
« Condor », 350 TT, au
plus offrant. S'adresser &
M. J. Schelling, Favarge
No 75.

Francc_l__l_____ . ^_?\ 
LA 

QUALITé
4^ li::N^' \ 

BIEN SERVI i

_w7_______ ? \Jà Charcuterie

W M̂m^à M Hne
"J" * %jL#iL Notre
Tél. 5 17 28 W jKffiN ;,-,„_/, _-.„, Saint-Maurice 4 WSw 3ambon

BOUCHERIE  ̂ Sandwiches
CHARCUTERIE Pâtés

ACTIVIA j -L. Bottini
ARCHITECTE

TÉL. 5 51 68 - CLOS-BROCHET 2

Crée - Construit - Transforme

M - - I
WLW Mesdames !

I

POUR VOS VAÇAp£E^_

Une révélation !
La nouvelle gaine-culotte
« Eres », idéale pour la ville
et le sport, légère, en tulle

lastex, deux sens
Ne blesse et ne remonte pas

En exclusivité
chez la corsetière spécialiste

Mme L. ROBA TEL

| _RÈS-CORSETS
m CHAVANNES 3, Tél. 5 50 30

Il ATTENTION !
PS à l'occasion de la Fête de la feu-
P§ nesse, le magasin sera fermé dès 13 h.

Particulier vend

petite auto
anglaise. 5>A PS, modèle
1947, intérieur en cuir
toit ouvrant, état de neuf ,
quatre places, 4uatre vi-
tesses, 4000 fr. Case 428,
Neuch&tel.

A vendre une

MOTO
< Allégro », 500 latérale,
ft l'état de neuf . Taxe et
assurance payées. 1500 fr .
Adresser offres écrites à
X. R. 863 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre magnifique

PIANO
brun , « Bûrger Bienne »,
ft l'état de neuf. Cadre
de fer , belle sonorité,
Fr. 680.— (rendu sui
place). — Mme Vlsonl,
Parc 12, la Chaux-de-
Fonds. Tél. (039) 2 39 45.

A vendre
vélo de dame

en bon état , sans vitesse,
Fr. 150.—, chez Mme J,
Bailly, Parcs 53, sous-sol,
Neuchâtel

A vendre

coffre-fort
ancien, 100x60x55 cm. ft
l'extérieur. Prix avanta-
geux. — Téléphoner au
6 12 11 s. v. p.
— " ¦— ¦'  . i ¦ . ¦ ¦¦ |

Occasions
un pousse-pousse, pneus
ballon, garniture « Celle
Fix » ainsi qu'un châssis
radio pour meuble, un
pick-up, un voltmètre et
matériel de radio pour
bricoleur — P. Beauslre,
Favarge 65, dès 18 heu-
res.

Tél. 5 26 05
BOpltal 1S. Nenchfttel

A l'occasion de la Fête de la jeunesse

Excellents petits pâtés
Fr. —.60 la pièce

Charcuterie fine très avantageuse

la moto, qui vous X^&LWI/M

vous aussil ĤBI**̂
P(_peçt__s «t renseignements;

Agence :

M. BORNAND
POTEAUX 4 NEUCHATEL

L'ART DE PLAIRE
C'est un secret ?

mais il faut le connaître
Tous le trouverez.. . Seulement

en vous habillant sur mesure,
en choisissant la qualité,
en exigeant une coupe moderne et de bon goût

Tout sur mesure Tout sur mesure
eet garanti ft

La Mode de Chez-Nous
Fabrique de vêtements - Neuchfttel - Moulins 31

i____TM_m_-_-_-nrBTiïMrr^

I s^ K̂^ 
VENTE 

1i / imMi^ ) de 
i

Ê / lÉBEMBaEtea f?ïtï ni? PII M* AIT 8
W f A GRANDS MAGASIN<? » MIi UL anlaUi. I

I ^̂ J -̂^̂ é*̂  ̂ SOLDES I

I Formidable baisse sur les tapis I
I MILIEUX I
I Moquette laine dessin persan2.o _oo «__ . 450.- 1
Ij TOUrnCry 10.1116 dessin d'Orient, 200/300cm. 325-" 11

I TOURS DE LIT (la garniture) I
I Axminsteï laine dessin p .S, 65/i3o 175.- I
M TlSSé IQ1X1© <_ouble _a.ee .  . . - . 90/350 70/140 95-" 1

| Moquette jute 90 350 00/120 49.- 1
I LQlIie VV QIOIl belle qualité . .90/350 60/120 13 5_ " B

1 DESCENTES DE LIT  ̂_ &_ . 55.- 1
1 DESCENTES DE LIT — -___ _. 18.- I
I JJijOQ^JtllN 1 Jtl lD i_J jLl Lll 1 vache %tf?120 cm. J& lP." ||

I DESCENTES DE LIT =nS!r 22.- I
I DESCENTES DE LIT &K 18.- I
I m GRANDS MAGASINS G

I t^^ 4̂^%ot îds^ §
I *̂~*̂  ̂

^̂ a^̂ ^̂ ^̂ ^
^̂  NEUCHÂTEL H

Jamboncuit
Saucisse
au cumin
Saucisson

pur porc
AUX PRIX

HABITUELS

BOUCHERIE

Berger-
Hachen

Plâtrerie
j peinture

Exécution rapide
et soignée de tous

travaux par personnel
expérimenté

Papiers peints
GROS ET DÉTAIL

<^0UÏÏ>
i iiniiimIIIIIII iinii m mi iii>im imiii

Il y. miii
1 \ ECLUSE 15

I NEUCHATEL ]
I nu il lll III m il util iiiitniii r

Belles

VOLAILLES
fraîches du pays

Poulets
S Poulardes

Petits coqs
' depuis

Fr. 4.— à Fr. 5.—
le % kg.
Poules

ï depuis Fr. 3.— à i
Fr. 3.50 le Va kg. !

Canetons
\ Fr. 4.— le % kg.

Lapins
frais du pays \

; Fr. 3.50 le % kg. \
Lapins de garenne

l Fr. 2.50 le % kg.
GROS et DETAIL

, Lehnherr
frères

NEUCHATEL
Tél. 5 30 92

Fromage gras
d'Emmental

qualité extra
[ bien salé

production été 1948

Fr. 4.90 le kg.

Fromage gras
du Jura

très bonne qualité

Fr. 4.90 le kg.

R.-A. Stolzer
RUE DU TRÉSOR

fPour 

apaiser la soif , rien ne vaut
en été

Une Ovomaltine froide ou frappée.

BOISSON ALIMENTAIRE:
• facile à digérer et à assimiler.
• au goût et à l'arôme savoureux.

~ ''OVONAJJIlffirï^
prép arée è l'aide de ^^¦-•______-******-̂  ̂

\S^^
^'

notre gobekt.mekng.ijr. DÉS A ITÈRE ET DONNE DES FORCESB Wo Dr A. WANDER S.A.. BERNE

A vendre, pour cause de départ,

CABRIOLET
« Oldsmoblle », 1948, ayant roulé 2000 km., capote
automatique, bas prix , k enlever Immédiatement. —
Ecrire sous chiffres P. C. 80600 L., à PubUcltas,
Lausanne.

LU l_J Jli ILJ l__ l_ll Cette imp ortante fabrique doit

à la f idélité des fumeurs suisses de s 'être agran-

die à tel p oint. Elle a de même réussi à con-

stituer des stocks suff isants de tabacs de Java

et de Sumatra d 'une qualité p resque introu-

vable auj ourd 'hui. C'est tout avantage pou r les

f umeurs.

Wffitf lf M Mîmes
11, 15, 20. 30. 40. 50 cts. 10. 12, 15. 20 cts.

DELICI0SA
ur 50, 60, 70. 90 __ . 

 ̂
L—-T Qualité de 1949 un véritable succès 



SAMEDI, à la

HALLE AUX VIANDES
Pour vos pique-niques

Toujours avantageux
LARD A MANGER CRU

JAMBON DE CAMPAGNE
SAUCISSE SÈCHE

A. VOUGA
Charcuterie de campagne

Fiancés...
Amateurs de meubles
usagés, si vous désirez

visiter

LES OCCASIONS MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11,
demandez par carte, ou
par téléphone, 6 23 75
que l'on vienne vous
chercher en automobile,
ceci k n'Importe quel
moment de la Journée.

Imbattable
la tablette de 100 gr. cho-
colat au lait, 50 c. Ma-
gasins Mêler S. A.

UN ARRÊTÉ FÉDÉRAL PRÉVOYANT
L'ASSAINISSEMENT DE L'ÉCONOMIE VITICOLE

SERA-T-IL ÉLABORÉ ?

A LA SUITE DU POSTULAT D'UN CONSEILLER NATIONAL VALAISAN

Mais les mesures proposées, d'un caractère interventionniste, ne semblent
pas adéquates pour résoudre le problème de l'écoulement des vins du pays

Le 14 juin 1949, le conseiller na-
tional Favre (cath.-cons., Valais) dépo-
sait le postulat suivant :

En vue de mettre f in  au désordre qui
règne sur le marché du vin et, par
suite, de sauvegarder la viticulture na-
tionale qui est gravement menacée dans
son existence , de favoriser aussi la vente
de vins de qualité à des prix accessibles
à l'ensemble de la population , le Con-
seil fédéral est invité à examiner s'il
n'g a pas lieu de soumettre aux Cham-
bres, dans le délai le p lus court , un
projet d' arrêté fédéral créant un statut
du vin et prévouant , entre autres :

la prise en charge , par les importa-
teurs, de l'excédent de la production
nationale à un prix garantissant la sé-
curité économique des familles de vi-
gnerons,

l'ajustemen t progressif de la produc-
tion nationale aux possibilités normales
d'écoulement ,

la fixation , si possible ensuite d'en-
tente entre les organisations de la
branche , des marges de bénéfice des
intermédiaires.

Des mesures
interventionnistes

II est caractéristique de la situation
régnant dans la viticulture , que trois
mois à peine après l'action entreprise
en mars 1949, un parlementaire inter-
vienne de nouveau pour réclamer que
l'Etat accorde son appui à la viticul-
ture. On sait que l'action de mars avait
pour but de li quider la récolte de 1947
qui se trouvait dans le commerce tt
dans les caves coop ératives. On retira
du march é les anciens stock s afin de
permettre aux commerces et aux coop é-
ratives viticoles de reprendre la récolte
de 1948. En même temps, on s'efforç a
d'obtenir une baisse des prix du vin
blanc indigène dans les cafés et restau-
rants et dans le petit commerce, afin
de faciliter son écoulement. La Confé-
dération n'eut pas à intervenir direc-
tement du point de vue financier. En
revanche, elle dut octroyer certaines
garanties aux banques ayant alloué les
crédits nécessaires à l'opération.

L'action de mars 1949 a, paraît-il,
été satisfaisante. Il va de soi qu'elle
n'a pu que soulager passagèrement les
producteurs et le commerce du vin ,
mais qu'elle n'a pas été en mesure de
supprimer définitivement les difficultés
de la viticulture suisse. Dans ces con-
ditions , on comprend à certains égards
que l'on recherche d'autres méthodes
pour résoudre le problème. Les propo-
sitions de M. Favre représentent des
mesures d'un caractère nettement in-
terventionniste.

La critique du postulat
Il sied de relever notamment les

points suivants :
a) Du point de vue de la techni que

législative, un arrêté fédéral du genre
de celui préconisé par M. Favre devrait
être pris dans le cadre de la nouvelle
législation agraire. Les autorités fédé-
rales ayant décidé de soumettre un
projet de loi sur l'agriculture au parle-
ment, il serait erroné de vouloir régler
par des dispositions spéciales un des
domaines qui fera partie de cette nou-

velle législation. Comme l'arrêté fé-
déral proposé par M. Favre serait de
portée générale et pourrait difficile-
ment être muni  de la clause d'urgence ,
il faudrait compter sur la possibilité
d'un référendum. Le sort réservé à la
loi fédérale sur le régime du sucre
montre que les électeurs n'apprécient
pas particulièrement ce genre de dis-
positions spéciales.

b) Le statut du vin auquel M. Favre
voudrait conférer un caractère de droit
public, existe depuis 1939 sur une base
de droit privé. Son élément essentiel
est représenté par un accord passé entre
les importateurs de vin étranger et le
département fédéral de l'économie pu-
bli que, aux termes duquel le commerce
d'importation s'est engagé à reprendre ,
si le besoin s'en fait sentir , jusqu 'à
200,000 hectolitres de vin blanc indi-
gène de qualité , dans les années de
fortes vendanges. Le commeice d'im-
{)ortation , en souscrivant à un sem-
ilable accord , a fait preuve dc com-

préhension à l'endroit de la production
indigène. Vouloir remplacer cet arran-
gement de gré à gré par des mesures
coercitives pourrait avoir de graves
conséquences en ce qui concerne des
accords semblables qui pourraient être
passés dans d'autres secteurs économi-
ques. Il paraît d'ailleurs que les auto-
rités fédérales sont plutôt réservées à
l'endroit de la proposition de M, Favre.

Les difficultés du système
de prise en charqe

c) En ce qui concerne la reprise des
excédents de vins indigènes par le com-
merce d'imp ortation , il est indéniabl e
que ce système de prise en charge se
heurte , pour le vin , à des difficultés
plus grandes que pour d'autres pro-
duits agricoles. La provenance, le genre
et la qualité jouent dans le commerce
du vin un rôle bien plus important
que, par exemple, pour le bétail de
boucherie et les œufs. Pour un impor-
tateur qui , par exemple, ne s'occupe
que de vins rouges d'une qualité et
d'une provenance particulières , cela si-
gnifie naturellement une charge consi-
dérable de reprendre du vin blanc in-
digène dont il ne traite jamais en temps
normal. Et c'est pourquoi l'application
du système de la prise en charge dans
ce secteur devrait être opéré avec beau-
coup de retenue.

I.a question
de la transformation

des vignobles
d) Il est naturel que les producteur s

de vin , s'ils veulent obliger les impor-
tateurs à reprendre leurs excédents àdes prix garantissant leur existence,
doivent de leur côté adapter la produc-
tion indigène aux besoins des consom-
mateurs de vin. C'est à ce chapitre
qu'appartient notamment la transfor-
mation des vignobles de blanc en vi-
gnobles de rouge. Des mesures coerci-
tives n'aboutiraient pas à grand-chose
dans ce domaine. En revanche , la Con-
fédération peut encourager cette trans-
formation , notamment par l'intermé-
diaire des établissements fédéraux
d'essais et de la division d'agriculture.
Les milieux producteurs manifestent
une grande bonne volonté en ce qui
concerne cette transformation ; mais il
ne faut pas méconnaître que les élé-
ments climatiques et aussi économiques
rendent difficiles le passage de la pro-
duction de vin blanc à celle de vin
rouge. Le raisin blanc donne un rende-
ment bien plus sûr que le raisin rouge.
Ce devrait être davantage aux organi-
sations professionnelles qu'à l'Etat d'en-
courager les vignerons à transformer
leurs cépages en rouge.

La diminution des marges
de bénéfice

e) II est hors de doute que l'écoule-
ment des vins indigènes pourrait être
facilité par un aménagement raison-
nable des marges du commerce de dé-
tail et des restaurateurs. Au moment
où le contrôle des prix est en train de
démobiliser, ce serait une erreur de
vouloir édicter des prescri ptions spé-
ciales dans ce domaine. L'évolution de ces
derniers mois démontre que l'on peut
atteindre davantage , dans ce secteur
comme dans d'autres, par une collabo-
ration entre les milieux intéressés que
par des ordonnances et des interdictions
fédérales. Une coopération entre les
associations de restaurateurs et d'hôte-
liers serait de nature k ranimer le
marché, ceci surtout alors que le con-
sommateur, étant donné le déclin de la
prospérité, devient beaucoup plus sen-
sible qu'autrefois aux prix.

R. F. S.

LA FÉDÉRATION
DES ÉCLAIREUSES SUISSES

A TRENTE ANS
La Fédération des éclaireuses suisses

célèbre, cette année, le trentième an-
niversaire de sa fondation.

En octobre 1919. les déléguées des
huit petites associations alors existan-
tes — Genève. Lausanne. Bùle. Berne,
Neuchâtel. le Loole. Zurich. Winter-
thour — ee réunirent à Berne et déci-
dèrent de créer entre elles un lien
assez souple pour préserver le carac-
tère spécial à chaque communauté,
mais assez précis pour aller de l'avant
plus fortes et plus unies. Les six cents
éalaireuses de 1919 sont aujourd'hui
plus de seipt mille.

Le scoutisme féminin a pénétré dams
nos villes, nos villages, nos campagnes.
à la plaine et à la montagne, appor-
tant aux fillettes son idéal chrétien de
eervice du prochain et de fraternité
mondiale, eon code d'honneur, sa mé-
thode de formation du caractère par
une discipline librem ent consentie.

C'est sous la forme d'un camp na-
tional décentralisé que les éclaireuses
fêteront l'anniversaire de l&ui fédéra-
tion. Dans les quatre vallées aboutis-

sant au Gothard . « montagne qui sé-
pare et col qui unit ». venues de toute
la Suisse, les sections dresseront leurs
tentes ou aménageront granges et ba-
raques militaires. Le 22 juillet, elles
se rassembleront à Ulrichen . vallée de
Conches, pour la journée de fête que
le conseiller fédéral Etter a promis
d'honorer de sa présence et à laq uelle
participeront parents, amis et ancien -
nes éclaireuses. Le 3 août, nouveau
j our de fête en l'honneur de lady Ba-
den-P ow_U, chef-guide mondiale, qui
apportera aux éclaireuses de notre
pays le salut et les vœux de leurs
sœurs des deux hémisphères.

A ces vœux, nous j oignons les nô-
tres, souhaitant aux chefs de la Fédé-
ration des éclaireuses suisses le cou-
ronnemen t de leurs efforts dans l'œu-
vre qu 'elles ont entreprise. Socrate
avait raison de dire : « Nul homme ne
poursuit un dessein plus divin que ce-
lui qui s'applique à bien élever non
seulement ses enfants , mais les enfants
des autres. »

L.D.P.

A la Fédération suisse
des associations chrétiennes d'étudiants

A Neuchâtel. comme dans toutes les
universités suisses, existe tune section
— présidée par Mlle Henriod — de
l'Association chrétienne d'étudiants.
Cette section, qui affirme une belle vi-
talité, se rattache à la Fédération
suisse dont le président national est
le pasteur Kiihner. La tâche de ce

mouvement est une tâche essentielle-
ment missionnaire au sein des univer-
sités.

Les universités suisses, dit le dernier
rapport du secrétaire national dea A.CJ5.
suisses, sont un point stratégique pour la
Suisse : environ 13,000 Suisses y étudient,
qui , déjà dans quelques années, occupe-
ront des postes importants et auront de
ce fait une grande influence sur la vie
économique, politique et Industrielle du
pays. Les universités suisses sont aussi un
point stratégique pour l'Occident, car plus
de 4500 étrangers y étudient, qui d'ici peu
décideront de la vie du monde occiden-
tal. Enfin , les universités suisses sont un
point stratégique pour le monde entier :
plus de 800 étudiants d'Afrique et d'Asie
y étudient ; ils rentreront bientôt dans
leur pays et y formeront l'élite de ces
deux continents dont l'Importance pour
le monde augmente chaque jour.

Pour aider les groupes d'étudiants
chrétiens de chaque université à ac-
complir cette tâche, un secrétaire na-
tiona l a été nommé en 1947. qui consa-
cre tout son temps à oe ministère. Oe
poste est occupé actuellement par Mille
Françoise Demierre. de Pully.

La Fédération suisse des associa-
tions chrétiennes d'étudiants — qui
compte environ deux cent cinquante
membres inscrite, mais qui atteint un
nombre beaucoup plus élevé d'étu-
diants qui prennent part à la vie et au
travail de chacun des groupes — est la'
branche suisse de la Fédération uni-
verselle, fondée il y a plus de cin-
quante ans par l'Américain John Mott,
et répartie dans cinquante pays.

CARNET BU JOUR
CINÉMAS

Théâtre : 20 h. 30. Marche à la mort.
Rex : 20 h. 30. Le tigre du Bengale.
Studio : 20 h. 30. Anna et le roi de Slam
Apollo : 20 h. 30. La vallée maudite.
Palace : 20 h. 30. Par la fenêtre.
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et cidre spécial
fermenté
Dépositaires :

PRIMEURS S. A.
Neuchâtel

Tél. (038) 618 56

goilM-»*
Actuellement

en magasin, plusieurs
lits k une et deux places

depuis Fr. 130.—
A voir

AUX OCCASIONS MEYER
Faubourg de l'Hôpital 11,

Neuchâtel

Grand choix de

couverts argentés
depuis Fr. 60.— la dz.

E. CHARLET
horlogerie-bijouterie

sous le Théâtre
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ROTIN ET BAMBOU
. i pour Jardin et balcor

Enorme choix
dans tous les prix

^ ___- 2#^_____

Va!
et découvre

ton pays
avec une belle

bicyclette
neuve, de lre qualité,
ne coûtant pas ou à
peine plus chère que
les vélos d'occasion
qui vous sont offerts
de part et d'autre.

Adressez-vous
avec confiance k

W. Schneider
Halle du cycle

Parcs 50, Neuchâtel
Vous y trouverez tou-
jours conseils et choix
Facilités de paiement
Trolleybus No 4 et 8,
arrêt les Marronniers.

Myrtilles
des Alpes

6 kg., Fr. 6.20
10 kg. Fr. 12.-

plus port, contre rem-
boursement. — G. Pedrto-
11, Bellinzone .
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OLIVE II. PROBTÏ

Roman traduit de l'anglais
par Jane Fillion

Dan se renfrogna.
— C'est moi qui ai écrasé le

chien de votre fille.
— Vraiment ? Soyez sûr que nous

ne vous tenons nullement pour res-
ponsable de l'accident , docteur Re-
gan.

Dan se renfrogna plus encore.
— Et c'est également moi qui suis

resté si tard à parler avec votre fille
l'autre soir.

— Oh ! Vraiment I Mais où ? Et
quand ?

— Elle m'avait dit que vous étiez
au courant ! s'exclama Dan. Elle
m'avait dit qu 'elle vous avait parlé
de moi !

(Ils s'étaient donc revus depuis
avant-hier , ou alors ils s'écrivaient.)

— Oh ! je me souviens mainte-
nant ! dit Lisa. Fabia m'a parlé d'un
jeune médecin dont elle avait fait la
connaissance et elle m'a raconté
également l'entretien prolongé qu'el-
le a eu dans le salon de sa grand-
rr.ère avec un jeune homme. Vous

êtes donc ce médecin... et vous êtes
également le jeune homme avec qui
elle a parlé si tard dans la nuit.
J'avais embrouillé tout cela. Fabia a
fait tant de connaissances nouvelles,
cet hiver. Excusez-moi, je vous en
prie.

— C'est sans importance.
— C'est magnifi que d'être méde-

cin , reprit Lisa vivement. C'est vrai-
ment une splendide vocation , alors
que les affaires et la plupart des
autres professions ne sont qu'un
moyen de gagner sa vie.

— Mais la médecine est pour moi
le moyen de gagner ma vie.

— Oui , je me rappelle maintenant
que Fabia m'en a parlé. Ce n'en est
d'ailleurs que plus beau.

— Je ne vois pas ce qu'il y a de
beau à cela.

— Je trouve beau d'être ambi-
tieux comme Fabia m'a dit que vous
l'étiez et de choisir une profession
qui ne rapporte guère d'avantages
matériels.

— Peut-être que je place ailleurs
mon ambition.

— C'est justement cela. La plu-
part des jeunes gens souhaitent des
avantages plus sérieux que la con-
fiance et la gratitude qui sont si
souvent l'uni que récompense d'un
médecin. C'est pourquoi je trouve si
beau d'être médecin.

— Et moi je ne trouve pas cette
profession supérieure aux autres, ré-
péta Dan. Ses normes de succès sont
diffère ites, voilà tout. Je suis aussi
déterminé à réussir que si j'étais

avocat ou homme d'affaires. Et la-
dernière chose que je demande est
la reconnaissance de mes malades.
Je ne vois pas pourquoi je devrais
m'attendre à des remerciements
lorsque j'exerce mon métier comme
j'ai appris à le faire , pas plus qu'un
ingénieur qui a conçu un train ra-
pide ne s'attend à la reconnaissance
des voyageurs qui sont bien arrivés
à destination. Je m'excuse, ajouta-
t-il brusquemnt , mais une attitude
sentimentale au sujet de la médecine
me tape sur les nerfs.

Ce genre d'expression « tapait »
également sur les nerfs de Lisa,
mais elle n'en laissa rien voir.

— Malgré tout , reprit-elle, les mé-
decins soulagent ceux qui souffrent
et y a-t-il au monde quelque chose
de plus beau ?

— Ce n'est pas ce genre de con-
sidération qui m'a fait choisir la
médecine, répliqua Dan.

— Quoi donc, alors ?
Le corps humain m'intéressait

comme les moteurs et les avions in-
téressent d'autres enfants. Il éveil-
lait en moi un désir de le mieux
connaître. De plus j'étais un enfant
ambitieux et il me semblait que de-
venir un médecin célèbre était la
plus haute situation à laquelle un
homme pût parvenir.

— Et qu'est-ce qui rend la situa-
tion morale d'un grand médecin si
élevée si ce n'est le bien qu'il fait...
les services qu'il rend.

— Non , ri posta Dan , ce n'est pas
cela. Ce n'est pas cela du tout.

- Il ne voulait purement et simple-
ment pas se laisser convaincre. Lisa
entendit craquer les marches de l'es-
calier , très probablement sous le
poids du docteur Warburton.

— J'aimerais que vous veniez
nous voir un soir et que vous dîniez
avec nous, docteur Regan, dit-elle.
Nous pourrons ainsi continuer cette
discussion.

— Je crains de ne pas pouvoir,
répliqua Dan. Je ne vais jamais dans
le monde.

— Mais cela n'aura rien de mon-
dain. Un simple dîner de famille.
Un soir que ma fille est à la mai-
son.

— Je crains vraiment de ne pas
pouvoir , répéta Dan,

Lisa ignora volontairement cette
affirmation . Le jeune homme était
probablement timide.

— Que penseriez-vous de samedi
en huit, insista-t-elle.

Il était rare que Lisa insistât.
— Je passe toujours le samedi soir

avec mes paternels, dit Dan.
« Mes paternels », « lui taper sur

les nerfs », comme toutes ces petites
choses étaient significatives I Elles
ressortent toujours comme le pissen-
lit dans une pelouse une fois que la
graine s'y est mise. Restant assis
alors qu'elle était debout. Agressif
dans la discussion. Moins que cour-
toi s en recevant d'elle une invitation
à dîner.

— Eh bien , quel serait le soir qui
vous conviendrait ? demanda-t-elle,

sans paraître en rien surprise par
son attitude.

Elle s'arrangerait, si c'était possi-
ble, à inviter également Morris Ha-
verford. La comparaison entre les
deux hommes serait frappante . Dans
une discussion, Morris était le plus
charmant , le plus délicieux des ad-
versaires. En leur fournissant un
sujet de discussion... Mais Dan , par
sa réponse, détruisit son plan de
campagne.

— Je regrette beaucoup, mais vrai-
ment en ce moment il ne m'est pas
possible de venir.

Il ne lui laissait même pas la pos-
sibilité de répondre : « Eh bien , ce
sera pour une autre fois ». C'était la
première fois que Lisa se voyait
ainsi refuser une invitation à diner.
Si elle n'avait pas eu l'habitude
d'avoir sur ses réactions un parfait
contrôle, elle se serait peut-être lais-
sée aller à faire une remarque ironi-
que, mais elle ne broncha même pas.

— Je regrette, c'est vraiment dom-
mage, dit-elle avec un rire léger. Ma
fille regrettera certainement , elle
aussi.

— Oh, Fabia comprendra.
Cette façon d'appeler Fabia par

son prénom et l'assurance qu 'il avait
qu'elle le comprendrait certainement
remplirent Lisa d'une indignation
bien plus grande que son refus de
venir dîner chez elle.

— Vraiment ? dit-elle d'un air iro-
nique. Vous en paraissez bien sûr.

— J'en suis sûr, dit-il simplement.

Puis brusquement :
— Je vais aller chercher le doc-

teur Warburton. Il doit être « què-
que part » dans la maison.

« Quèque part », encore une touffe
de pissenlit qui affleurait ! Etait-il
possible que Fabia n'eût pas remar-
qué cela ?

XXV

Lisa, restée seule, s'installa dans
le fauteuil de cuir rembourré placé
près du bureau. Quelques instants
plus tard, la main droite du docteur
Warburton , cette main longue et sou-
ple, serrait fermement la sienne.

Miraculeuse main droite et non
moins miraculeuse main gauche I Les
mains du docteur Warburton étaient
aussi richement douées que celles de
Paderewski ou de Rachmaninov. Et
entre les mains et le cerveau du doc-
teur existait une merveilleuse coor-
dination . Des messages passaient de
l'un à l'autre plus rapidement que
l'éclair. On avait absolument l'im-
pression, avait dit un jour à Lisa
Miss McKenzie qui avait souvent as-
sisté le docteur Warburton dans ses
opérations , que c'était ses main* qui
percevaient les choses, pensaient , dé-
cidaient par elles-mêmes.

(A suivre)

FABIA
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Charcuterie à 70 c. les 100 gr.
Saucisse de chasseur
Saucisse de Lyon
Saucisse Bierwurst
Pâté de viande
Tête marbrée
Saucisse au fois extra

Jambon modèle extra fr. 1.25 les 100 gr.
Jambon fr. L— les 100 gr.

Fromage de porc J 30 c. les 100 gr.
Saucisse au foie en anneaux . . .  30 c. les 100 gr.
Boudin en anneaux 30 c. les 100 gr.
Pâté de viande à la campagnarde 50 c. les 100 gr.

Mortadella ij . -.80 les 100 gr.
Charcuterie à fr. 1.20 les 100 gr.

avec jambon modèle extra
avec! lard délicatesse
avec, salami Bindoni

compris avec les meilleures sortes de charcuterie BELL

Lard fumé fr. 3.35/4.15 le demi-kilo
Côtelettes fumées

fr. 8.35/4.20 le demi-kilo
Conserves

Viande hachée en gelée Fr. -.95 la boîte
Pâté de viande . . . Fr. 1.20 la boîte
Délicatess-picnic . . . Fr. 1.30 la boîte

.Wl
Nos p rix rep résentent la valeur intégrale de la marchandise,

sans augmentation.

Vous recevez donc entièrement la contrevaleur de votre argent
i

(Q_UO le oiscuit queA
l'on redemande
Chavannes t8 J

* > i

Pousse-po tisse
aveo et sains

les fameux pneus
ballons

Chois énorme datas tou-
tes les teintes et dans
tous les prix chez

Facultés de payement

*— QUE FEREZ-V0ÏÏS DIMANCHE? «4
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f E S lf f e i  La ville où Von étudie et où Von se délasse; iff lwIlSP Croisement entre le Haut et te Bas.
-j-t-tlffl-gll où le présent s'allie au passé. MH ^ Ŝ 

Pentes douces où 
mûrit 

le raisin. \
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Tea-room, restauration (vins de ler choix), glacier, cassa ta SAINT-BLAISE EU Restaurant de la CourOlîIie
Pfes ? henres, petits déjeuners Vous passerez des moments foyeux  en dégustant des crus

rrrrrvrmWmmMmwmm-mm fameux et des mets délicieux
Tea-l_oo__ de Monruz rorÉjéEtfJg,/:'Tffif ; Tél- 7B1 66 M - ROT,D- Pr°Prlétalre

! W. Meier ^̂ gC7-J 'S ^ Saint-Aubin Rlvlera BëVTïX 
————

, , „ . „, m M ï i x W r  
Saint-Aubin neuchâtelolse HOTEL DE COMMUNEAprès fc bain, v^ez déguster ¦if_ t̂essjno jseS HOTEL P A T T U S - P L  AGE Bouche_e - Charcuterienos pâtisseries et nos glaces H „„, " „" __ ,_, " U I C L  r »"*J> > r*-«« *-  R O B E K X  C O M T E S S E

TéL 6 46 31 -¦_ âLZLino .2aDD_. , Ses nouvelles terrasses Banqueté, repas de nocesCappucmo « zappia i  ̂cylslne . Ses fritures oave réputée - Spécialité
La bonme adresse poux un r» 

" 
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Tous les soirs orchestre de charcuterie de campagne |

? bon eandwicb maison Restaurant STRAUSS coiUAH.I OI» iu>Li>i: v ?
ote. LOUQUETIE SaUe ft m ĝer neuchfttelolse Terminus du tram CONFISERIE- B - - g, -m m

Chavannes 6 Tel' 6l0 8a HOTEL DE I_A GARE rEA-ROOM r I _1 _¦ ls *(S_lle _ manger au 1er) cuisine .soignée, vin de choix restauration charcuterie de Terminus du tram
Be recommande ; L Bognon. Spécialité de la saison ¦ 

ĵj T̂g  ̂£ te 
r l̂on Ouvert 

tous les dimanches
-— ; ... _,, „.,. m Jardin ombragé Tél. 6 41 26 Tél. 6 40 28
Conliserie W/ELCHLI MONRUZ 

Serrlères - Tivoli 10 M , A , D, COI/OMBIJBB l»ESKU,\

ŝ
nes Çc"1

?  ̂
Neuchâtel Plage HôTEL ROBINSONNE TEA-ROOM BURKI

Tea-room ouvert le dimanche RESTAURANT - TEA-ROOM Plage . t^̂  ̂de batettUX Sa pâtisserie ftne
Ta 818 49 LE MARTIN PÊCHEUR Restauration chaude et froide Se» glaces délicieuses

' i i Tel 6 33 63 OUVERT LE DIMANCHE
H O T E L  R E S T A U R A N T  DU M A R C H E  

, complètement rénové (salle _ manger an 1er étage) T1U I41JLE ¦ « TÉ:.VI',-»pi.Af __ . Fbien connu par ea bonne cuisine HOTEL DU VERGER »«•« ¦•< « «*»»
Nouveau tenancier W. MEIER Tél. 6 30 31 Spécialités : filets de perches Restauration chaude et froide
^—¦—«  ̂

 ̂petite coqs Cuisine renommée v*ns de ler ch0***
Bonne cave. . Charcuterie de Grand parc ombragé___.__ ._ _ ____________________ ___«_ ~~-~~ 

Tél. 7 62 64 
CamPa

|̂ m. H. Drey«r roua les same<lla ! DANSE

é 
Chaumont 

Belvédère da Jura - Centre d'excursions. -_ _ _¦» mm * «_ «_¦ ?.Lieu de sémir mai. j_ f̂l *"° Val-de-Travers '
• T_EÏ_Sû  ̂ S/tes nombreux el 

divers.
_BRA

^
IDT_.HOTEt. §̂__7 »  Rochers sauvages , forêt s épaisses.Restaurant . Terrasse ombragée - w • ¦ -» r

j • Locaux appropriés pour noces, familles et soclêté6 ^̂ —mm^̂ m—^̂ ^——- -̂— -̂——^Séjour de repos FLEURI KB COUVET
Funiculaire la Coudre - Chaumont Restaurant-Tea-room du Casino HOTEL - RESTAURANT CENTRAL

Départs très fréquents. Durée du trajet s 12 minutes. Simple course :  ̂ dîners d'affaires Ses spécial!- R. BOULER — Téléphone 9 Z~ 81
Fr. 1S80; retour: Fr. 2.50, y compris le tramway depuis la place Purry tés de la saison. Sa cave réputée. Cuisine fine — Spécialités • Truite,

"̂"¦~~" Se recommande : W BEOS poulet, fondue, croûtes au fromage
chef de cuisine, tél. 9 11 30 Arrangement pour sociétés

Jfjp Le Val-de-Ruz | —~ ~ rr~j: I
Klflr}\_ Promenades ou repos dans un cadre nUSSSfflT ~" ™ "Il Jf

^W *ëP agreste et harmonieux. ftT^̂ i. 
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romantiques.
_____________________________ "-¦ Ses crus réputés.
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L_ BRO__ DE SALAVAui °
«ÉW-=2==»""\ Jardin ombragé Spécialité de poissons du lac
=̂==C£>VAIA MGII J; rél 6 9i 48 Restauration chaude et froide Oave réputée réputé pour ses spécialités

Vue splendide. terrasse. Tél. 714 26 Banqueta, repas de noces de glaces et coupes glacées
________^————_ H. Walther-Zlngg. tél. (037) 8 61 20 ( Vol-au-vent à toute heure)
VIELI E BS VI h A BS 

Restaurant- Mnilfon d'Or Hntpl frnix d'Or VALLAMAND-BESSOUS I AOUG
Charcuterie dn "lOUIOU Q VT 110161 UIOIX U Uf aeetaurant /niC7 MADIITC U~ i I J r> tRestauration chaude et froide Dîners, c Bonnes 4 heures > du Lao -fl_ _ lllAKIUû IlOtel-penSIOn QU CCri

Charcuterie de campagne Charcuterie de campagne Oulslne soignée, poissons du lac Chambres aveo eau couranteJeu de boules remis à neuf Vins ler choix. Balle pour sociétés Charcuterie de campagne Pâtisserie fraîcheRené Matthey . Tel 714 03 M et Mme Oh. Rossel. Tél. 712 88 Grand Jardin ombragé Consommations de ler choixfc—— ^^̂ —_™_-___ -̂_——__—-_____. M Grandjean Tél. 8 81 15 Tél. 721 61 Pam. Gnehm

PORTALBAN - Tea-room Sansonnens j nvriururc nlt___î Âl UîII__ IPâtisserie de 1er choix - Meringues ft la crème fralcho « W_ i» V_ l_ i _l -¦ __«_<__¦ O.'VUK
Charcuterie de campagne Tél- 8 81 14 . Balles • Chambres aveo confort • Kiosque . Plage

Boissons rafraîchissantes . Café - Thé - Chocolat TH. 841 03 Restauration soignée - Vins de choix. M. Marendaz Malherbe.

•*> ¦*> **> =**> **-¦

«__ __ & 6ARACE OU PRÉBARREAU
J.-L. Segessemann NEUCHATEL Tél 6 26 38
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Notre H

EXPOSITION!¦ .¦¦•_ §5?

de paires isolées 1
dès mardi 19 j uillet 1949 1

LES HOTELIERS
ET LES RESTAURATEURS

ne perdent pas de temps
i écrire des MENUS

Ils les font exécuter, da même que les
ÉCRITEAUX, les CARTES D'ENTRÉE
et les autres travaux qu'ils utilisent

par l'IMPRIMERIE CENTRALE,
6, rue du Concert, è Neuchâtel

rCn DIVAN-UT
avec coffre pour literie,
barrières mobiles, aveo tis-
su, seulement 818 fr.. chez

Facilités de paiement sur
demande

Avec le vélortioteur
à deux vitesses

VICTORIA
on ne pédalé; pas

Prix : I

Fr. 721-
+ Icha

vélo et motisur
compris

Pneus ballctos
Fourche élastique

Vitesse : 10 à 40' kmh
Au magasin :

M. B0RN/IND
POTEAUX:; 4 ,

Nos gaufres!
valaisannes j
sont déllclenises..  ̂ Faites
un essai.
MAGASINS MEE_B S.A-

BOILER
neuf, « Accum », nouveau
courant, _ vendre ft prix
avantageux. — S'adresser
ft Paul Cavadinl, Bôle,
tél. 6 36 23.

#fi irnî
 

LPour 
marcher au soleil d'été

Mieux vaut TAO que belle armure J
Jouissez donc de la nature /
Car le soleil c'est la gatté. /

Brunissez . sans crainte

-TÂQ_
 ̂

LIL1AN S.A. BERNE



LA CABANE DE BERTOL RÉNOVÉE
Une œuvre du Club alpin, section de Neuchâtel

qui a été inaugurée au début de ce mois
( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

Les <ptens, élaborés T>&r 1» commission
des cabanes de ]_. _«etion neuchâte-
loise, fu'rent mis au point, avec le con-
cours de M. Hermann Thalmann, par
run jeune aorohiteote do Ha sectilkm. M.
Jean-J?ierre NapeQ. A ïa sui'te d'un con-
cours, l'entreprise fut confiée à MM.
Basiile Bouxwissen, François Genolet et
Theytaz, d'Hérémenoe. Retardés par le
mauvais temps constant du triste été
1948, les travaux ne purent commencer
Qu'en juillet et se terminèrent, après
plusieurs interruptions dues aux chu-
ites de Beige, au mois d'octobre, soit
itrop tard pouir permettre de placer
l'inauguration cotte année encore. La
cabane pronrva d'aiiilïeuirs son uiti___té lors
de l'action do secours enffaKée après
l"aopiidsin t du 10 avriil 1949, qui coûta la
•vie 'der trois membres de la patrouille
des glaciers.

Confort moderne
Voioi quelques caractéris-iones du

nouveau refuge : la toiture est entière-
ment couverte de tôle d'alliLminium. ce
« matériau » ayant l'avantage d'être fa-
cilement transportnibl e et présentant
nn© étanohôi'té absolue. Les parois, dou-
bles sua* toutes les façades, sont isolées
par un matelas de laine de verre d'une
épa isseur de 25 mm., serré entre um
carton ordinaire et un carton bitumeux.
Le même procédé est employé pour
éviter les déperditions de chaleur à
travers la toiture. Pour amairrer soli-
dement la oaibane à son infrastructure,
ia construction étant légère et la pres-
sion des vents sur les parois pouvant
atteindre une force considérable, des
fers plats ont été ancré» dans le rocher
et boulonnés aux poteaux d'appui. Les
liaisons d'un étape à l'autre, et des ea-
folii'ères anx chevrons, ont été partout
assurées par dos pièces métalliques.
Par mesure de précaution supplémen-
taire, la cabane est ceinturée et hau-
bamnée ami moyen d'un câble double. Le
problème de l'alLitmentation en eau. pri-
mordiale à cette altitude , a été résolu
de la façon suivante : l'eau de pluie et
de oeigie passe de la toiture dans deux
•bacs. B est possible d'autre pairt, pour
les approvisionnements occasionnels,
de déboîter un chéneau pouir remplir
iJln ustensile quelconque. On peut procé-
der en outre, comme par le passé, en
fondant de la neige récoltée an col de
Bertol, ou sur le glacier. Il convenait
de prendine des précautions pour lé cas
d'un incendie : 1© fourneau et le poêle
sont isolés des parois par des blinda-
ges d'éternlt et de tôle : les dortoirs du
premier étage peuvent être évacués par
des échelle» métalliques sur la plate-
forme ou suir le rocher qui se dresse
on nord de la oaiban e. A par t cela, quel-
ques bombes pyrofuges, judicieusement
placées, doivent enrayer la propagation
d'un éventuel sinistre.

L'accès du Oal-die-Bertol à la cabane
e été faoilii'té pour l'escalade des der-
niers mètres s'efifectuant dans le rocher,
par la pose d'une chaîne amarrée dans
le roc par des pitons.

Le confort do la cabane a été aug-
menté pair l'introduction de sommiers
métalliques, de type individuel , chaque
dormeur ayant son propre matelas, et
ne pouvant être dérangé par les mou-
yements de son voisin.

Les -réfectoires sont de deux sortes :
une petite pièce, dite « réfectoire d'hi-
ver », est, en été. plu» spécialfement ré-
servé aux membres du Olub alpin , tan-
dis qu'il rendra en hiver les plus grands
services aux skieurs. Un local plus vas-
te est à la disposition des touristes les
jour.R d'affluenoe. Certaines tables sont
mobiles pouir permettre ©n cas de né-
cessité, d'y installer également des cou-
chettes.

Le baptême
L'hiver 1948-1949 passé, on se prépara

donc à inaugurer la cabane rénovée.
La cérémonie fut fixée aiui 3 juillet. Par

un temps magnifique, le rocher de Ber-
tol fut ce jour-là littéralement pris
d'assaut par une foul e' de plus de cent-
vingt personnes, accourues d'Arolla, de
Farpèole ou de Zermatt, pour prendre
part à cette mémorable manifestation.
Vers onze heures, tout le monde avait
pris place sur l'étroite terrasse ' qui li-
mite la cabane de trois côtés, en se ser-
ran t tant bien que mal. Le curé d'Evo-
lèno. M. Andiré Olerc, après avoir dit
la messe, procéda à la bénédiction de
l'édifice, après quoi , le pasteur Paul
Gerber, en une prédication d'une re-
marquable envolée, commenta le texte
du prophète Esaïe: « La main de l'Eter-
nel reposera sur cette montagne ! r>

Quelques heures plus tard ee dérou-
lait, à l'hôtel Kurhaus d'Aroi'l a. le ban-
quet officii'el. Le président de la sec-
tion neuchâteloise. M. Pierre Sogudl ,
salua Jes hôtes, excusa les absents, et
remercia tous ceux qui , de façons di-
verses, payèren t de leur personne pour
que. là-haut, le chalet fût « reconstruit

Une vue prise pendant la consécration de la cabane.

plus beau qu'avant ! s Entrecoupée des
productions diverses de MM. Henri
Perret, de Lausanne, Pierre Hostettler,
de Buttes, Emile Eûttd de Neuchâtel,
la série des discours se prolongea fort
avant dans la soirée. On eut ainsi le
plaisir d'entendre successivement, le re-
présentant de l'Etat du Valais, le major
Roger Bonvin, q'Uli évoqua des souve-
nirs personnels siur la garde des cols
pendant la mobilisation de 1939 à 1945,
le vice-président du comité central du
Olub alpin snisse. et des représentants
de diverses sections voisines et amies
qui apportèrent, chacun à leur tour, des
vœux et même des cadeaux à l'heureu-
se propriétaire de lia cabane de Bertol.
L'architecte, M. Jean-Pierre Nagel, fit
l'historique de la construction et loua
le labeur des entrepreneurs.

Une soirée familière suivit cette par-
tie officielle : elle prolongea fort tard
et fort gaîment la brillante journée qui
vit la renaissance de la caban© do Ber-
tol I

€ UNE NUIT A VENISE »
Gondoles sur les lagunes lémaniques

représentée sur Feau à Lausanne-Ouchy-Plage
(DE NOTRE ENVOYÉ SPÉCIAL)

En se prolongeant, la sereine soi-
rée s'alourdit de poésie et de mgs-
tère. On pressent un événement ma-
gique, bienheureux. On s'attend à
un dèpagsement , ù une f ê t e  des
farfadets .

Les peupliers et les grands saules
accompagnent d'une inflexion de la
nuque la molle caresse de la brise
dans leur chevelure. On ne contem-
ple pus , on rêvasse. Le serpent qui
se love au gré des vaçuelettes, ce
n'est pas Evian, mais un serpent de
lumières orangées et rouges. Ce grand
•écran bleuâtre , ce ne sont pas les
Alpes  de Savoie , mais la toile de
fond  du jeu qui va commencer.

Assegons-nous devant ce décor à
peine frissonnant. Comme on sent
bien sa solitude , même au milieu de
3000 personnes ! La douceur du mo-
ment , avec ce seul crissement d'un
grillon pour marquer la réalité , de-
vrait engendrer d 'elle-même quelque
chose de merveilleux, de f é e r i que et
de très reposant.

Une lumière , une musi que. Une lu-
mière qui n'est pas venue brutale-
ment , tout d 'un coup ; une musique
dont on s'est aperçu alors qu'elle
avait déjà commence. La transition a
été si parfaite qu'on se trouve tout
naturellement en plein surnaturel. Un
palais est apparu sur l 'eau, avec un
escalier auquel aborde une gondole
baignée de lumière et suscitée par
un enchantement. Une fou le  se pro-
mène le long des rues et sur la place ,
passe des ponts , bavarde , chuchote ,
rit, chante.

Sans exiger de tension, la f ê t e  se
déroule et1 prend forme , les mélodies
se dessinent mieux, les couleurs se
f o n t  plus éclatan tes.

On est à Venise, un soir de f ê t e .

Des gens heureux se préparent au
carnaval. Un duc chatoyant cl heu-
reux de se laisser vivre fai t  une
entrée presque aussi somptueuse
qu'un instant avant , derrière les Cor-
nettes de Bise, la presque pleine
lune.

Une gentille intrigue d'opérette se
dessine. Les pêcheuses et les femmes
de chambre se substituent aux gran-
des dames. Les jolies pupilles échap-
pent aux tuteurs barbons et retrou-
vent en dépit des précautions des
jaloux et des intrigants le beau jeune
homme de leurs rêves, pétri de qua-
l i tés .  Les gens bernés font  bonne f i -
gure à mauvais jeu , pardonnent , et
marient ceux qui leur ont forcé  la
main. Tout f in i t  bien ; ceux qui ai-
ment danser, dansent ; ceux qui ai-
ment boire , boivent ; ceux qui ai-
ment aimer, aiment ; et ceux qui
aiment tout , fon t  tout cela alternati-
vement.

On ne pourrait sans rompre le
charme de ce divertissement délas-
sant aligner les renseignements
techniques et les fastidieuses consi-
dérations. Les sérénades s'écoutent ,
elles souff rent  d i f f i c i l ement  le juge-
ment critique.

Par la grâce de Johann Strauss f i l s
et de bien d'autres, la tiédeur des
crépuscules lausannois se matérialise
en gracieux échos, en légères réson-
nances auditives et visuelles parfai-
tement adéquates. Le chatoiement
des couleurs et des lumières, le mou-
vement des groupes de f igurants  et le
jeu des protagonistes, le glissement
des embarcations, les chants et les
ballets composent avec le remarqua-
ble décor un spectacle très frais .

Dans tant d'immatérialité , vaut-il
la pein e — sinon pour donner une

Féerie de Venise qui surg it du lac, illuminée et grouillante d'une foule
bariolée et dansante.

idée du travail fourni — de dire
avec des chif fres  que les trois îles
montées sur p ilotis , qui tiennent
lieu de scène, mesurent 52 mètres
de longueur et 15 mètres de large ,
que les projecteurs dispensent 120
jeux de lumières, que les estrades
empruntées aux organisateurs des
courses de Morges comprennent 3000
places d'où partout l 'on entend et
l 'on voit parfaitement , que M.  Jean
Thoos, pour réaliser les maquettes de
M. Max Rœthlisberger, a dû brosser
600 mètres carrés de décors ?

Pour assurer le succès triomphaL-s
que connaît « Une nuit à Venise »,TePA
promoteurs de cette f o l l e  entreprise,
l 'Association des intérêts de Lausan-
ne et le Théâtre de Lausanne ont eu
recours en tout premier lieu au bon
génie de la météorolog ie. Us ont mis
déf ini t ivement  toutes les chances de
leur côté en faisan t en outre appel à
des éléments humains tels que les
grands artistes lyriques que sont
Mmes Nota Tuscher, des théâtres de
Bâle et de Saint-Gall , Suze l Haeg lin,
de l 'opéra de Strasbourg, Geneviève
Lheureux, de l 'opéra de Lille , et
Anna Martens , de la Gaité Lyri que ;
MM. Henri Legay et Hug lebrock, de
la Gaité Lyrique, Gabriel Couret , de
l 'Opéra Comique de Paris, René Ca-
chet , Pierre Dorment et les « Lau-
sannois » Paul-Henri Wild et Pierre
Ichac.

Et puisque nous en sommes à une
énumération (qui restera forcément
limitative) citons encore le metteur
en scène qui est M.  Karl Schmid-
Bloss, les auteurs de l 'adaptation
française en un acte , Mlle  Haas et
M.  Bérier , l 'auteur des lyrics, M.  Mar-
cel Sénéchaud , le chef d 'orchestre,
M.  Edouard Hartogs , la maîtresse de
ballet , Mme Jacqueline Farellg (dont
la troupe a donné un intermède d 'une
fantaisie débridée pa rfaitement mis
au point) et le chef des chœurs, M.
Otto Osterwalder.

Pour tout l 'été , Lausanne-Ouchy-
Plage est devenu le centre d 'un évé-
nement qui se répétera trois f o is pa r
semaine et qui , dans un tout autre
genre, constituera un pôle d 'attrac-
tion comparable par le succès popu-
laire aux représentations de Mézières,
au théâtre du Jorat. A. R.

Emissions radiophoniques
Vendredi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, ré .ell-
le-matàn. 7.15, lnform. 7.20, concert ma-
tinal. 11 h„ de Beromunster : émission
commune. 12.15, le mémento sportif. 12.20,
Code porter et George Gershwin. 12.45, si-
gnal horaire. 12.46, Inform. 12.55, les opé-
rettes modernes. 13.30, œuvres de Richard
Strauss. 16.29, signai horaire. 16.30. de
Beromunster : émission commune. 1750,
L'étoile de Séville, d© Daniel Lesur. 1755,
L'agenda de l'entraide et dea institutions
humanitaires. 17.45, Qua*uor de Debussy.
18.10, Suite de danses espagnoles. 18.15,
le Jazz... cet Inconnu. 18.45, les cinq mi-
nutes du tourisme. 18.50, les aventures de

la Tantaruffo et de Mlle Pimpre. 19.13.iTieure exacte. 19.14, le programme de lasoirée. 19.16. lnform. et résultats du Touxde France cycliste 19.25, le mholr dutemps. 19.40. Impressions d'Espagne. 20 h.,les aventures du saint, suite policière 21h., saisons fleuries , Jeu lyrique, poèmea André Pierrehumbert . 21.50, l'album dessix. 28 h., M&nique et Guy Pallot. 22.30.lnform, 22.36, la conférence diplomatiquede Genève 22.46, des lanciers au boléro.
BEKOMDNSTEB et télédiffusion : 7 h.,

lnform. 11 h., Shakespeare et ses compo-siteurs. 12.30, Inform. 12.40, concert par
l'orchestre de la Radio. 14 h., pour Mada-
me. 18.30. heure variée estivale. 17.30, pour
les enfants 18.80, piste et stade. 19 30,
lnform. 20 h., musique variée. 20.15, re.
portage. 21 h., concert par le Chœur fémi-
nin de WalllscUcn. 22.06, concert.

Etat civil de Neuchâtel
Naissances : 11. Montandon, Françoise-

Isabelle, fille de Paul-Joseph , facteur, à
Neuchâtel, et d'Hlldegard née Hartmann;
Bianchi, Marianne-Hélène, fille de Louis-
André, commis de bureau, k Neuchâtel,
et d'Hélène-Marie née Javet. 12. Hugue-
nln-Virchaux, Denise-Henriette, fille de
Georges-Eric, buraliste, à Valangin , et de
Jeanne-Alice née Matthey-de-1'Endrolt. 13.
Hirschi, Marylène, fille de Georges-
Edouard , comptable à Neuchâtel , et de
Josée-Raymonde née Mermod ; Qulnche,
Françoise-Elisabeth , fille de Maurice-An-
dré, employé de commerce, à Couvet, et
de Stella-Elisabeth née Tamone.

Promesses de mariage : 12. Hochuli,
Pernand-Henri, employé d'assurances, à
Genève, et Soguel-dit-Picard, Gisèle-Yvon-
ne-Marguerlte, k Neuchâtel ; Hoffmann ,
Richard-Robert, mécanicien, et Aubert
née Dupertuls-dit-Briaux, Denise, tous
deux k Neuchâtel. 14. Rollier, Raynold-
Herbert, contrôleur de tramways, k Neu-
ohfttel , et Mérillat , Violette-Jeanne, k Per-
refitte.

DÉCÈS *. 11. Sbeghen, André-Emest, né
en 1931, mécanicien, k Neuchâtel , céliba-
taire ; Gerber, Jean-François, né en 1944,
fils de Francls-Gérald et de Liliane-Bluet-
te née Cochand, k Neuchâtel. 13. Allegrlnl,
Louis-Maurice, né en 1908, maçon, k Neu-
châtel .époux de Lucie-Marie née Schray;
Dessonnaz née Guerry, Marie-Pauline, née
en 1880, ménagère, k Neuchâtel, veuve de
Dessonnaz, Charles-Etienne.

r ^BON VO YA GE, BONNES VACANCES !
Ajoutez au plaisir des vacances le plaisir de porter
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un vêtement « EXCELSIOR >. Confortables pour le
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voyage, confortables pour les sports. Les vêtements

. tons. // / ^
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Extrait d'une lettre d'un abonné
à la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Monsieur le rédacteur,
En date du 25 juin , je vous ai demandé d'exp édier mon jour-

nal à l'hôtel Cervin à Zermatt. En dépit  de cela, la « Feuille d'avis de
Neuchâtel » ne m'est pas encore parvenue. J'en suis for t  surpris et...

Extrait de la réponse de notre
administration à cet abonné

Monsieur,
A récep tion de votre réclamation , nous avons immédiatement

effectué des recherches af in  de déterminer pour quelle raison notre journal
ne vous parvenait pas à Zermatt . Notre enquête nous permet de vous donner
les renseignements suivants :

1. Votre lettre était malheureusement adressée à la rédaction du
journal , alors qu'elle aurait dû être envoyée à l'administration.

2. En nous communi quant votre changement d'adresse, vous avez
omis de nous indi quer les noms de la localité et de îa rue de votre
domicile habituel.

3. Enf in , notre service d'expédition n'est pas parvenu à déchif f rer
votre nom, votre signature étant pe u lisible...

Chaque jour, de juillet à septembre, nous trouvons dans notre courrier
des piles de changements d'adresse. Nos services sont en mesure de les
exécuter dans le minimum de temps, à la satisfaction de nos abonnés si
ceux-ci tiennent compte des indications suivantes :

1. utiliser de préférence une simple carte postale et l'adresser àl'administration de la « Feuille d'avis de Neuchâtel»
2. indiquer l'ancienne adresse (nom, prénom, rue et localité)
3. indiquer la nouvelle adresse
4. mentionner la date dès laquelle le changement doit être effectué.

ADMINISTRATION DE LA
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »

v . 
' y

L'épopée d'un chasseur suisse
dans les régions sauvages de l'Alaska

Les journaux de Seattle rappor-
tent que M. Léonard Trefzger , âge
de 66 ans, originaire de Rheinfel-
den (Argovie), qui vit depuis qua-
rante ans dans les régions sauvages
de l'Alaska comme chasseur et pê-
cheur, a eu , il y a quelques semai-
nes, une aventure terrible avec un
ours sauvage au cours de laquelle il
a risqué de mourir.

M. Trefzger s'était rendu comme
chef d'une partie de chasse à Ya-
katut , dans l'Alaska, où le groupe
avait établi un camp. Un dimanche
après-midi, M. Trefzger se trouvait
seul dans le camp. Photographe pas-
sionné, il voulait prendre quelques
vues d'une contrée part iculièrement
sauvage et s'éloigna passablement du
camp que les quatre chasseurs
avaient déjà quitté. Tout à coup, il
se trouva en face d'une _ immense
ourse grizzli, accompagnée de ses
trois petits. Il tira , mais la charge
de grenaille ricocha sur la peau de
la bête qui , furieuse, se jeta sur le
malheureux et d'un coup de griffes
le scalpa.

M. Trefzger eut la présence d'es-
prit de faire le mort et ce n'est que
grâce à cette feinte qu 'il demeura
en vie. Le fauve lui rompit un bras
et lui fit de profondes blessures
avant de s'en aller. M. Trefzger

^ 
resta

sur place jusqu'à ce que la bête se
soit suffisamment éloignée et, cou-
vert de sang, malgré ses graves bles-
sures, il réussit à parcourir les six
kilomètres qui le séparaient du
camp, où il reçut les premiers se-
cours. Les pêcheurs le placèrent

dans un bateau pour le conduire
jusqu'à Yakatut, d'où il fut amené
par avion à l'hôpital de Seattle. Il
est en ce moment en voie de réta-
blissement.

Les enfants l'adorent
Demandez aux enfants ce qu'Us

pensent d'ANDREWS, la boisson dé-
licieuse que l'on prépare en diluant
une demi-cuillerée à café de sels de
santé ANDREWS dans un petit verre
d'eau. ANDREWS est une boisson
agréablement pétillante, délicieuse
au goût, que l'on prépare soi-même
en un clin d'oeil. Toutes pharmacies
et drogueries.

du Jeudi 14 JuUlet 1949

Pommes de terre .... te kilo —.40 —.50
Haricot» » i-10 i-50
Poia » —* •7°
Carottes - —.60 —.10
Carottes lepaquet —.25 —.30
Laitues te kg. —.50 — .60
Choux blancs » — .50 —60
Choux-fleure » — -80 1-20
âil » —.— 2.40
Oignons «• ¦  lepaquet —. 25
Oignons le Kg. —.60 —.65
Concombres la plèce —.90 1.—
Radis la botte — .30
Pommes te kg. 1.— 1.10
Poires > —.95 1.20
Prunes » —.— MO
Noix » —.— 3.20
Abricots > 1.30 1.70
Pêches » 1.40 1.60
Cerises » —.60 1.20
CEuîe ....la douz 3.20 3.50
Beurre lekllo —.— 9.77
Beurre de cuisine •• » —._ 9.34
Promage gras » —.— 4.90
Fromage demi-gras .. » —.— 3.78
Fromage maigre .... » —.— 2.47
Mtel » —.— 7.50
Viande de bœuf .... » 6.— 6.40
Vache > 4.20 6.—
Veau > 6.40 9.—
Mouton • > 6.— 10.—
Cheval » 3.60 G.—
Poro > 6.60 9 —
Lard fumé » 8.— 10.—
Lard son fuma » 8.— 9.—

MERCURIALE DO
MARCHE DE NEUCHATEL

Û 

Jeunes époux, Jeunes pères,
iissurez-vous sur la vie k la

Caisse cantonale
d'assurante populaire
NEUCHATEL, rue du Mûlo 3



Toujours les meilleurs qualités
de VIANDES FRAICHES

CHARCUTERIE renommée
JAMBON DE CAMPAGNE
SAUCISSON PUR PORC

BOUCHERIE - CHARCUTERIE
DU TRÉSOR

LEUENBERGER
Tél. 5 21 20
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de fin de saison
AUTORISÉE PAR LE DÉPARTEMENT DE POUCE

Articles p our messieurs j I Tout p our l 'enf ant
, liHIiJIIS jusqu'à 
UN LOT UN LOT flW iflîL UN LOT UN LOT
de chemises pour messieurs , de belles chemises pour ^^^^ ^HpISr Jm^VW H I5 . / d° lj L'ill 's rn'.,,e< ''our f *l le l1 ' de superbe robettes pour

fin de séries messieurs, fin de séries JËÈË ËÈÊÈ HH HjB / 
jusqu'à 12 ans fillettes jusqu'à 5 uns

mmm ta jffe MW Ŝ l h-^M /  
Soldé Soldé

soMé /¦¦ __ « IQ.- Jr 
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i2. 15. 
et
20. 
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UN LOT UN LOT I Z___ ~_I _̂_ UN LOT UN LOT
i de chemises pour messieurs, de belles cravates . .

en pur coton , fin de séries en rayonne et pure soie ns am _______ _M _______ __________ ___________ bains de soleil en cje beaux tabliers pur coton ,_._, ._ . .«._ Sold . ÏÏIM __LOT "i_|-Hl,;°̂ rr — "ïïx .a/w
Sacrifié 8"  ISO?- R. W-.XH ««¦'W* ^ld ." So|dé
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^̂  UN LOT UN LOTdans Ui_ LOT de sous-vêtements 3B" lUi" 13i" et .fiiUi1"^̂  ^̂  ^̂  ^̂  de chemises polo de chapeaux i ¦ >es ,

pour hommes, en pur coton ou pure laine pour garçons en rayonne et en toile

Soldé Soldé Soldé
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Tous les combustibles

COMBE VARIN S.A.
Draizes 50 - Tél. 5 22 32
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<yQfy .- -A/ Chaussures J7
Chaussures É?̂ _£ ,_. pour enfants »̂ ggg
pour clames v_|̂ _^>. (jep »
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^

r̂ »:" "oi^V^=\ - Chaussures m mm 
_^^y pour messieurs JLfMà L̂ *"*
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De bons articles pour peu d'argent I

Des avantages pour chacun I

NeuchAtel  / Rue de l'Hôpital 11 NEUOHATEL / Rue du seyon

VENTE DE FIN DE SAISON H ¦

Pantalons pour hommes ZS«" 35." 38-" fe^^^^É 8



PêCHEURS !
SPORTIFS I
Notre vente sensationnelle I

1. -NE CANNE A LANCER « DELFIN H », H
bambou retendu (six fols), matériel pre- H
mier choix. 200 cm'., anneaux avec verre, |1
manche liège. [ '7

2. UN MOULINET « DELFIN » 7
pour la pêche au lancer. Gulde-fll auto- j
matlque. Trols fols et quart transmis. Avec I ;
cric et frein. F'¦;

3. UNE BOBINE DE NYLON à 100 mètres, Ij
couleur eau, 0.25, 0.30, 0.35 mm., selon I .
désir. Qualité contrôlée 1 M

Vous recevez toute cette combi- p.. AE
nalson pour le prix exceptionnel de ¦ ¦¦ "MM"- ¦
Tous les frais et Impôt compris. Vente contre g
remboursement avec garantie : argent rem- Pu

bourse au renvoi dans les trols jours. j ;
TH. MARGULIER

Articles de pêche en gros, BERNE - WABERN m
Téléphone (031) 3 69 67 Austrasse 24 ||.

______¦______¦_§__] PALACE iiiiiiiiiiiiiii MiMiiiiii iiTiil

WSm\WmmW m̂̂ m̂^Liaa ^̂ §,^̂^̂^ &i Samedi, dimanche et jeudi : MÂTINÉES à 15 h. ^̂ BHHHHHËB ^̂ y^̂ ^K^

Famille prendrait

fillettes
âgées de 6 à 12 ans, pour
séjour à la montagne.
Soins dévoués. — Télé-
phone 5 46 43.

Ecole de conduite
de chauff eurs

C'est le moment d'apprendre à con-
duire. Deux véhicules à disposition
par la plus vieille école de conduite
sur la place de Neuchâtel. Maître

de conduite expérimenté

S'adresser au Garage Patthey & Fils
Tél. 5 30 16

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

—|» Ligue contre
""T"" -a tuberculose
¦ Neuchâtel et environs

RADIOPHOTOGRAPHIES
ISOLÉES

Prochaine séance : 30 juillet
Inscriptions sur appel téléphonique

aux Nos 51172 et 518 33
FINANCE D'INSCRIPTION : Fr. 3.—
(L'Installation fonctionne a la Maternité
de Neuchâtel, entrée est. le dernier sa-
medi de chaque mols de 10 h. k 12 h.

et de 14 h a 15 h 30).

CONSTRUCTIONS
A C T I V I A

NEUCHATEL
J.-L. BOTTINI

Clos Brochet architecte Tél. 5 5168
pour lutter efficacement

contre la pénurie de logements, présentent
constructions de trois, quatre, cinq pièces,

ainsi que bâtiments locatifs
Demandez conditions et visitez nos villas

r *Em£'Jw^'^W ï̂ïiïb iy_J_ft _ *j T 'wm'/ s  tv/s' W-tr k^TjmA ^Um

SOCIETE DE NAVIGATION SUR LES LACS
DE NEUCHATEL ET MORAT S. A.

VENDREDI 15 JUILLET 1949
En cas de beau temps

Grande promenade du soir
sur le lac

avec concert donné par le
Club des accordéonistes « Echo du lac »

Départ 20 h. 30
Retour 22 h. —

Taxe : Fr. 2.—, enfants Fr. l._
La promenade est organisée par les employés
de la Société de navigation , en faveur de la

caisse de prévoyance
Ce même soir, la promenade ordinaire sera

SUPPRIMÉE
LA DIRECTION.

I Boulets français /wN H
jj S 7000 calories f U TKV I ÎS»-

I COMBUSTIBLE \£J H
IM bon marché EgS

HAEFLIGER & KAESER S. A. 1
• -*| Seyon 6 Tél. 5 24 26 tt§
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d'extrait de viande. ,' '^ "'̂ ¦¦rrrrrrrÂ

pratique et appréciée. i
l^iiïiiû;;::i77;77:;;:7:l7;h

"¦'«-"

trois éléments Je lu cuisine,
trois aides pour chaque j our!

LA FASCINANTE A VENTUR E Le roman vécu 1
D'UNE FEMME BLANCHE i^ „\„0 n ¦
DANS UN HAREM ORIENTAL l 

le plus passionnant

Tél. 5 30 00 

f ATTENTION, cette semaine pas d'actualités, | Si
Matinées à 15 h. : samedi, dimanche et mercredi I on commencera directement par le film principal ii
Matinées à prix réduits : samedi et mercredi V J

ÉCOLE DE NURSES
Jardin d'enfants

Pouponnière de Montreux
Entrée dès 18 ans — Prospectus à disposition

ÉCOLE P O L Y T E C H N I Q U E
DE L ' UNIVERSITÉ DE LAUSANNE

L'ÉCOLE D'INGÉNIEURS prépare aux carriè-
res d'ingénieur civil , d'ingénieur-mécanicien ,
d'ingénieur-électrlclcn , d'ingénleur-physlcien,

d'ingénieur-chlmlste et de géomètre.
La durée normale du cycle des études dans
les divisions de génie civil , de mécanique,
d'électricité et de physique est de huit
semestres (épreuves pratiques du diplôme
au neuvième semestre); cette durée est de
sept semestres dans la division de chimie
(épreuves pratiques du diplôme au huitième
semestre ) et de cinq semestres pour les
géomètres (épreuves du diplôme suivant

règlement spécial).

L'ÉCOLE D'ARCHITECTrURE ET D'URBA-
NISME prépare k la carrière d'architecte.
La durée normale du cycle des études néces-
saires pour pouvoir se présenter aux examens
de diplôme est de sept semestres ; l'examen
final du diplôme se fait au cours d'un hui-
tième semestre, après un stage pratique d'une

année dana un bureau d'architecte.

Début du semestre d'hiver: le 15 octobre 1949.

PROGRAMMES ET RENSEIGNEMENTS AU
SECRETARIAT, avenue de Oour 29, Lausanne

* _ J
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L'ÉTOILE DU MATIN
JONGNY s/Vevey Tél. 5 33 36

(Autobus sous la maison, ligne Bossonnens)

MAISON DE REPOS
avec infirmière diplômée
OUVERTE TOUTE L'ANNÉE

Bonne nourriture - Panorama magnifique
Altitude 700 m. - Prix modérés

Un progrès social :
Le nettoyage

à l'américaine !
Lorsque, dans nos contrées, il n'existait pas encore de
dépôt de vente du Brillant Parktol, nos ménagères
étaient forcées de frotter à la peille de fer et cirer
leurs parquets et planchers. Mais Parktol est apparu
et en bouleversant les anciennes1 méthodes d'entretien
des parterres, il est venu simplifier et alléger la tâche
de la ménagère, à tel point que le slogan: « Nettoyer
à l'américaine » a été rapidement répandu et mis
en pratique.

Ce produit de grande classe a eu très vite la faveur
de tous, car son action est vraiment presque magique.

En un clin d'œil, parquets, planchers et sols de toutes
espèces deviennent nets et brillants, et ceci sans
aucun effort et sans soulever un seul grain de pous-
sière. Il suffit d'imprégner de Parktol un chiffon
propre et de frotter légèrement la surface à nettoyer.
Le chiffon absorbe la poussière et la saleté ; sur le
sol ou l'objet traités au

se forme une pellicule de cire dure américaine. De
cette cire spéciale, émulsionnée dans le Brillant
Parktol , dépend tout le résultat. Il ne vous restera
qu'à attendre — au moins une demi-heure... mais
de préférence une à deux heures — puis faire briller
au moyen du chiffon à polir ou du bloc... Et voilà I
c'est propre et ça brille comme un miroir.

Dès le début, le Brillant Parktol a connu un tel succès
qu'un réseau compact de dépôts de vente s'est cons-
titué dans toute la Suisse. C'est maintenant pour
toutes nos ménagères et employées de maison un
réel plaisir que de nettoyer à l'américaine, c'est-à-dire
sans paille de fer ni encaustique.

A côté des parquets, planchers et sols et lino, inlaid,
caoutchouc, liège ou carrelage, le Brillant Parktol
nettoie à fond, entretient et polit une quantité
d'objets dans le ménage : portes, montants de fenê-
tres, vitres, glaces1, boiseries, parois, meubles cirés ou
vernis, etc., il dérouille et remet à neuf les calorifères,
potagers, récipients en tôle et tuyaux de fourneau.

Si l'on additionne aux multiples possibilités d'emploi
du Parktol, le gain de temps, la facilité, et l'économie
que l'on retire de ce produit idéal, on comprendra
pourquoi les ménagères averties et soucieuses de
leur bien-être, adoptent si facilement et si rapidement
le Brillant Parktol.

Les chefs d'établissement : hôtels, usines, bureaux,
écoles, magasins, salons de coiffure, etc., qui ont fait
l'essai du Parktol ont compris eux aussi qu'ils avalent
en lui un précieux auxiliaire qui fera gagner du
temps à leur personnel et qui, au triple point de vue:
hygiène, rapidité et rendement, dépasse de loin tout
ce qu'on a vu jusqu'à présent.

Estagnon d'essai . . . Fr. 3.80
Bidon pour ménage . . » 17.50
Bidon pour l'industrie. . » 32.—

(plus dépôt).
En vente dans toutes les drogueries.
Le brillant PARKTOL amélioré porte la bande de
garantie assurant le remplissage en fabrique.

Travaux Leica
Agrandissement QQ r.

Photo Castellani
Rue du Seyon - Neuchâtel

Tél. 5 47 83



L'épuration se poursuit
en Hongrie

Après la découverte
du « complot Rajk

BUDAPEST. 13 (A.F.P.). — L'épura-
tion consécutive à la découverte du
complot Bajk ee poursuit. C'est ainsi
qu 'on apprend do bonne source que M.
André Roeta. conseiller ministériel à
la présidence du Conseil, chargé des
relations aveo la presse hongroise, a
été arrêté, il y a quelques jours, et
que certaines arrestations auraient été
opérées parmi les dirigeants do la ra-
diodiffusion hongroise et dans le mon-
de de l'édition.

Il se confirme d'autre part que M.
Mod. conseiller d© la légation de Hon-
grie à Paris; rappelé - Budapest, au-
rait été appréhend é par la police à
eon arrivée dans la capitale hongroi-
se.

En outre, à la suite de l'attaque for-
mulée par la revue des intellectuels
communistes hongrois « Tarsadalini
Szemle ». accusant le professeur Geor-
ges Lukacs. de « déviationnisme ». on
apprend de bonne source que le pro-
fesseur, qui enseignait la philosophie
à l'Université de Budapest a sollicité
et obtenu une mise en confré d'un an.

I»e Congrès américain
fera-t-il  une enquête 7

WASHINGTON. 13 (Beuter). — Miss
Edith Nourse Roger», membre républi-
cain de la Chambre des représentants,
a proposé que le Congrès ouvre une en-
quête sur la récente catastrophe aé-
rienne d© Bombay et sur tous les au-
tres accidents d'aviation survenus en
1948 et 1949. La tâche principale de cet-
te commission serait d'étudier si ces
accidents sont le produit d'un sabotage
et si les prescriptions sur la sécurité
aérienne ont été respectées.

LA PERSISTANCE DE SÉCHERESSE
DEVIENT INQUIÉTANTE

LA VIE IVATIOIVALE

ZURICH, 14. — La Station centrale
suisse de météorologie annonce quo la
légère perturbation d© la nuit dernière
n'ayant pas provoqué de précipitations
notables, la période de sécheresse de
cet été prend des proportions inac-
coutumées.

Depuis plus d'un mois, depuis le iS
juin , voire depuis le 10 juin dans une
partie de la Suisse romande, le temps
seo xëgine ©n général au nord des M -
pes.

A Zurich, par exemple, cette période
avec ses 34 jours secs, est aujourd'hui
le double d© la plue longue série sè-
che estivale enregistrée Jusqu 'ici, à sa-
voir 17 jours en août 1919. Môme l'an-
née sèche de 1947. aveo son temps très
«sfcuud. B'a pas apporté un© suite inin-
terrompue do jours secs aussi longue,
«t n'a pas dépassé 15 Jours.
Si Ja sécheresse n'a pas eu Jusqu'ici

des conséquences plus fâcheuses, n'a
pas causé de trop gros dommages, cela
PésuHte du fait qu'un temps assez frais
a régné en juin .mais la fin du mois
s'est rapidement réchauffée. Mercredi,
le thermomètre a dépassé 36 degrés à
Zurich, atteignant ainsi presque le
maximum enregistré d© 37,7 en juillet
1947.

La nuit dernière 1© thermomètre a
marqué 21 degrés, ee qui constitue un
record.

37 5 à Bâle !
BALE. 14. Mercredi, on a enregistré

à B&le une température de 37,5, oe qui
s'approche des records de 1948 et 1M7
où le mercure était monté à 38,7.

Les écoliers sont de nouveau en « va-
cances d© chaleur ».
Mse«6c*9eg«K«««s«c«««*9«te0**s0»»»»sec«f««62MC_i

Le niveau du Rhin baisse
d'une façon inquiétante

BALE. 14. — La sécheresse persistan-
te a fait baisser le niveau du Rhin au
point que la navigation sur 1© fleuve
est fortement handicapée.

Depuis quelques Jours On fl© voit
plus de bateaux sur le canal du Rhftne
au Rhin.

La production d'énergie des usines de
Kembs qui était d© 150,000 kwh. en hi-
ver est descendue à 90.000 kwh.

La sécheresse menace d'avoir dee
conséquences catastrophiques pour
l'agriculture alsacienne. Déjà différen-
tes communes signalent un recul de
50 % dans la production du lait ; les
champs de blé et de pommes de terre
ont également grand-soif;

Arrivée à Genève
de M. Snyder, ministre des

finances des Etats-Unis
GENEVE, 14. M. Jotui Snyder. mi-

nistre des fi nances des Etats-Unis, est
arrivé jeudi au début de l'après-midi à
l'aéroport de Cointrin à bord d'un
avion spécial de l'armé© américaine.

Il a été salué par M. Duboule, prési-
dent du Conseil d'Etat à Genève.

M. Snyder a déclaré, à sa descente
d'avion , qu 'il effectuait un tour d'in-
formation en Europe, tour au oours
duquel il a tenu à s'arrêter à Genève
pour y avoir des entretiens aveo les
représentants de la Banque nationale
suisse et de la Banque des règlements
internationaux.

M. Snyder repartira vraisemblable-
ment vendredi déjà pour Rome.

La Semaine suisse aura lieu
du 15 au 29 octobre. — BERNE,
15. L'association de la Semaine suisse
a tenu sa 83me assemblée générale an-
nuelle son* la présidence de M. W.
Mindor (Schaffhouee). On notait la pré-
sence de délégués des autorités fédé-
rale, et cantonales.

L'assemblée e renouvelé le mandat
du comité, qui réunit des personnalités
représentatives de la production du
commerce, de la consommation et du
monde ouvrier.

La manifestation d'automne tradi-
tionnelle aura Iiieu d>u 15 au 29 octobre
1949. 

*, On est sans nouvelles depuis le 11
Juillet d'un ingénieur domicilié k Zurich,
M. Alired Sequln, ftgé de 68 ans, qui fai-
sait une excursion en Valais, dans la zone
comprise entre Arolla et le Val-des-Dlx.

*, On annonce la mort subite, en Ar-
govie, ft 54 ans, de l'écrivain et drama-
turge César von Arx. Né & Bâle, 11 y
avait fait ses études. On lui doit de nom-
breuses pièces, entre autres « Général Sut-
ter » et la « Trahison de Novarre », toutes
deux ayant obtenu le prix bernois du
drame, celle-ci en 1936, celle-lft en 1930.

*, La XIIme conférence internationale
de l'Instruction publique, qui siégeait de-
puln dix Jours au palais Wilson , à Ge-
nève, a terminé ses travaux hier.

La célébration
du 14 juillet
en France

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Durant près de 2 heures, soue une
chaleur écrasante et un olel couvert,
le défilé s'est poursuivi devant une
foule nombreuse : comité franco-mal-
gache, officiers d© réserve républi-
cains, représentante d'associations
d'oxtréme-gauohe. Espagnols. Tchéco-
slovaque., ou Polonais, et d'autre» ont
passé tour à tour devant la tribune,
portant des pancartes et des bande-
roles. A 18 h. 15, la manifestation se
terminait et les délégations se disper-
saient.

En province
PARIS. 15 (A.F.P.). — C'est sous un

soleil éclatant qu 'a été célébrée dans
toute la Franc© et dans l'Union fran-
çaise la fête nationale du 14 jui llet

La matinée a été marquée par des dé-
filés mliitaires qii4 ont eu um éclat pair-
tieuiiier dans les vittles de l'est et en
zone française d'occupation en Allema-
gne et en Autriche.

A Strasbourg, le général de Lattre de
Tassigny, oomimandant en chef des ar-
mées de terre de l'Europe oooidentale,
a présidé un© prise d'armes a l'Issue
de laquelle il a remis la croix de guerre
à 23 communes du département du Bas-
Rhin.

Une cérémonie militaire a eu lien
également *-• LudwiKshiafein, à laquelle
assistait le général Koenif?, comman-
dant en chef français en Allemagne.

B I B L I O G R A P H I E
LA PÉNINSULE IBÉRIQUE

Dans l'Europe qui péniblement se .re-
constitue, la Péninsule Ibérique reste cu-
rieusement à l'écart, ou plutôt elle est t*.
nue ft l'écart, en raison du régime poli-
tique de l'Espagne et du Portugal. Mais
lea Intérêts stratégiques de l'Occident
sont plus forts que les courants Idéologi-
ques, aussi assiste-t-on ft une évolution
qui rend graduellement ft la Péninsule
Ibérique l'Importance que sa position lui
donna de tout temps dans notre conti-
nent. Le moment est donc bien choisi
pour se pencher & nouveau sur ces vieux
pays latins en étudiant la grande carte
documentaire en couleurs que l't Ulus.
trê » publie en date du 14 Juillet , aveo
de beaux reportages sur l'Espagne et le
Portugal.

Attentats à la bombe
pendant un discours

du pandit Nehru à Calcutta

AGITATION COMMUNISTE AUX INDES

CALCUTTA, 14 (Rente*). - A Cal-
cutta s'est déroulée Jeudi une assem-
blée populaire à laquelle le premier
ministre de l'Inde. M. Jawarharlal
Nehru, prit la parole. Pendant le dis-
cours de M. Nehru, une bombe fut lan-
cée contre la police. Deux policiers ont
été blessés.

Les assistants s'emparèrent d'un in-
dividu qu'ils remirent à la police. M.
Nehru poursuivit son discours.

Avant le discours du premier minis-
tre Indien, trol« antres bombes avalent
sauté à Calcutta, sans toutefois faire
de victimes.

Ces attentats sont l'expression du
trouble «inl règne a l'heure actuelle
dans la province du Benirale occiden-
tal. M. Nehru enquête maintenant dan»
cette province sur les causes du mé-
contentement politique qui y règne.
Lors de son arrivée _ Calcutta, il fut
accueilli par des huées.

Trois arrestations
CALCUTTA 14 (A.F.P.). — Trois

personnes ont été arrêtées à la suite de
l'incident au oourfl duquel, une bombe
a été jetée sur la tribune officielle, au
moment où le pandit Nehiru arrivait
pour présider une manifesta- Ion à Cal-
cutta.

Quatre policiers et huit eUvils ont
été blessée. Vingt outres personnes ont
été admises à l'hftpital pour blessures
reçues au camre dee bagarres qui sui-
virent l'explosion de la bamlbe. Alors
(lue 1» pandit Nebra s'apprêtait à re-
cevoir à dîner le premier mtolstre du
Bengale, dee n_am>!ife_ >tantR communistes
ont j eté des pierres «tir le palais du
gouvernement, dont les grilles ont été
immédiatement fermées par la police,
qui a dispersé l'attroupement.

Une attaque
contre les communistes

CALCUTTA 1* (A.T .P.). — «Le peu-
ple indien doit s'opposer énergie uement
à oe que lien communistes provoq u ent
des troubles », a de.ola.re notamment lé

pandit Nehru, dans nn discours qu'il a
prononcé jeudi matin à Calcutta, et qui
est diffusé par l'agence indienne de
presse.

« Les orlg de « liberté » proférés dans
oerbaln« quartiers de Caltautta, a affir-
mé d'autre part le pandit Nehrru, me se
référaient pas à la véritable liberté,
oar si ceux qui lee ont poussés réussis-
saient, l'on aurait à smbir le môme sort
que VAllemagne RO_S lie régime d'Hit-
ler. »

Grève des autobus
new-yorkais

NEW-YORK. 14 (A.F.P.). — La grève
des conducteurs d'une compagnie d'au-
tobus de la ville de New-York a été
décrétée jeudi mati n (G.M.T.). Un mil-
lion et demi de personnes utilisant les
autobus de la métropole américaine se
sont trouvées ainsi sans moyens de
transport à ]a sortie de lenr travail.

M. Michael Ouill , président du syn-
dicat des employés des transports en
commun affilié au C.I.O.. a ordonné
à 8000 conducteur» de quitter leur tra-
vail, en guise de protestation contre
ce qu'il » appelé les violations de con-
trat collectif de la part de cette com-
pagnie et des renvois non motivés.

AUTOUR DU MONDE en quelques lignes
En FRANCE, un énorme incendie ra-

vage des forêts du département des
Landes. Six mille hectares sont en feu.

En ANGLETERRE, le gouvernement
a adressé à la Yougoslavie une note
de protestation contre l'Introduction
du dinar dans la zone de Trieste. Une
note identique a été adressée par les
Etats-Unis.

En ALLEMAGNE, le trafic des ca-
mions sur l'autostrade Helmstedt-Ber-
lin est redevenu normal dons les denx
directions.

En ITALIE, le Conseil des ministres
a approuvé un projet portan t relève-
ment des traitements des employés
d'Etat.

Aux ETATS-UNIS, on annonce que
pour le deuxième mois consécutif, la
Russie n'a fait aucun envol de manga-
nèse ni de chrome.

En CHINE, 14 armées communistes
massées dans le Chensi ont déclenché
une violenté offensive.

Communiqués
Concert d'enfante

Dimanche matin, les enfants de l'Or-
phelinat de Mélan (Tanlnges, Haute-Sa-
voie) donneront un concert vocal au quai
Osterwald, au sud du collège latin. Il
s'agit d'une chorale mixte de soixante-
cinq enfants qui interpréteront des chants
folkloriques français et étrangers. Cet en-
sen-.be, qui peut être compare aux petits
chanteurs à la Croix de bols, a obtenu un
premier prix départemental alfas! qu'un
prix d'excellence sur le plan national.

SPICHIGER & C°
6, Place d'Armes NEUCHATEL

SOLDES...
en tapis d'Orient

Rideaux - Couvertures

I_A FERRIÈBE

Un ouvrier a le bras broyé
dans une machine

Mardi après-midi, tin aoeddemt s'esit
produit à la faibriqu© de pâtes alimen-
taires «Alpins», à la Feirrière. L'ouvrier
Jean Glauser, âgé do 20 ans. qui était
occupé à la mwohimo à pétrir, a eu, pour
une oause indéterminée, le bras gaucho
pris dans la machine.

Le blessé, qui l'an dernier, travaillant
dans le même loonl, avait- déj à eu une
main écrasée, a été transporté à l'hô-
pital de Sal'gmolégier.

SAINT-IMIER
Un nouveau vol d'argent
Un ouvrier italien qui avait déposé

ses habits à proximité de. oabi'nes des
bains publics à Safat-Imipr , a eu la
désagréable surprise do constater que
son pontefewMlie contenant 800 fr .envi-
ron M avait été volé pendant qu'il se
baignait). Il est allô conter sa mésa-
venituire à la police qui a ouvô_t une
enquête.

RECONVILIER
Moto contre camion

M. H. Béguelin, agriculteur à Recon-
vil&er qui circulait à motocyclette sur
la route cantonale Psit entré en collision
avec un camion. Souffrant de graves
contorsions il a été trams-porté à l'hôpi-
tal Saint-Joseph, à Sai_jn«_égier. .

CORMORET
Issue mortelle

M. Johann Zuroher, cultivateur à'
Oormoret. qui avait fait une chute
dans sa grange, est mort peu après. Il
était âgé de 68 ans.

| JPRA BERNOIS |

RBX M ONTRGmXS 1

IA CHAUX-DE-FONDS
Enfin la pluie !

Ajprèe six semaines d'un temps ex-ceptionnellement beau et chaud, lapluie est tombée j eudi matin peu
avant huit heures eur la ville et les
environs.

D E R N I È R E S  D É P Ê C H E S  DE LA NUI T

(Extrait de la cote officielle)
AtmoNa ii juii. M juil.

Banque nationale ¦ . 700.— d 703.— d
Crédit fonc. neuchât. 640.— d 640.— d
La Neuchâteloise as. g. 635.— d 635.— d
Câbles élect. CortAWo,, 4970.— 5000.— d
Ed. Dubied _¦ Ole . , 760— 735.— d
Ciment Portland . . 1230.— d 1230.— d
Tramways Neuchâtel , 480.— d 480.— d
Suohard Holding 8. A. 360.— d 260.— d
Etablissent. Perrenoud 605.— d 505.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât 2Mi 1832 100.50 101.—
Etat NSUchàt. S'A 1888 102,75 103.—
Etat Neuchât. SH 1842 104.50 d 104.75 d
Ville Neuchftt. 8V4 1837 102.— d 102.— d
VUle Neuchât. 394 1841 103 — d 108.— d
Ch.-de-Ponds 4% 1931 102.50 d 102.50 d
Tram Neuch. 814 1946 101.80 d 101.50 d
Klaus S% •/. 18.9 101.— d 101.— d
Et. Perrenoud 4 _ 1937 101.— d 101.— d
suchard 8_ %  1941 loi.- d 101.— d
Taux d'escompte Banque nationale 1 V_ Vt

Bourse de Neuchâtel

OBLIGATIONS 13 JuU. 14 Jull.
8 _ _ CP P. dlff . 1903 105.-% 105.— •/_
8 % O.P.P 1988 103.40% 103.80 %
3H %  Emp. léd. 1941 102.50% 102.50%d
8 m _ Emp. léd. 1946 106.45% 106.60 %

ACTIONS
Union banques suisses 828.- 828.—Crédit suisse . . . 779.— 777 —
Société banque suisse 757.— 757 
Motor Oolombus 8. A 476.— 473' 
Aluminium Neuhausen 1919.— 1930 —Nestlé 1181.- 1182.—
SH'«r 1540.- 1548.—Hlsp am de Electric. 270.— d 275 —Royal Dutch . 22S — 226 —

Cours communique» par la Banque
cantonal* neuchfltelnlie

Bourse de Zurich

Cours du 14 Juillet 1949
Acheteur Vendeur

Francs français .... 1.16 120
PPuara 3.97 3.99
Livres Sterling . . . . .  11.35 11.55
Francs belges 8.60 8.76
Florins hollandais . . 102.- 105.-

Petltes coupures
Llreg Italiennes . . . — .64 — .68

Cours communiqués par In
Banque cantonale neuchâtelolse

Billets de banque étrangers

du 14 Juillet 1949
Demande Offre

Londres 17.34 17.36
Pans 1.19 1.22
New- .or_ officiel .... 4.28 4.31 *_
New-Yor_ flnan. .... 3.97 î_ 3.99 %Lisbonne 15.70 16.—
Stockholm 119.50 120.—
Bruxelles 9.84 % 9.90 H
-."•eue 8.67 % 8.62 V4
Amsterdam 162.— 162.60

COURS DES CHANGES c,—Z J \̂Le grand 
^-̂ ^

parc de -̂̂ Tl t̂.

^^^^
"̂  pour vos

-ŝ  promenades
^*̂  et le Grand Hôtel

«-""̂  pour vos goûter. !

Le pasteur NiemôIIer proteste
contre le démantèlement

des usines allemandes
Il lance un appel au

Conseil mondial des Eglises
CHICHESTER (Susses), 14 (Reuter).

— M. Martin NiemôIIer, chef de l'Egfli-
se protestante allemande, a adresse un
appel au Conseil mondial des Eglises,
lui demandan t die venir en a ido aux
12 millions die personnes chassées de
l'Allemagne orientale. U s'en est pris
au démonta KO des usines de l'Allema-
gne oocidenitalle qu'il ©ongiidàre comme
«le plus grand, crime contre l'humani-
té », Pour empêcher oes 12 millions de
réfugiés de tomber dans la paupérisme,
l'industrie doit être développée et non
pas resbreim ite.

Le comité a approuvé une !ré6oli_tion
qui admet Oes diffioufl tés de la situation
oréée par J'ainrivée de oes réfugiés et
exprime Peepoir que le démantèlement
des fabriques d'Allemagne qui ne peu-
vent pas ôtre corn-prises en entier dans
le potentiel d© guerre, soit exéeuité de
manière à laisser des poss.bi.itos de
travail à la mjouveffl© poputotiom. La
résolution ajoute : « Le comité se rend
compte de l'importance qu'il y a de
créer en Europe des gairantiee de paix.»

¦Voituelies sp ortives
m

Le Français; Emile Idée
gagne la treizième étape
du Tour de France cycliste

De Toulouse à Nîmes, 289 km*

Soixante-neuf coureurs sont partis
hier. Au déipart, il règne une atmos-
phère Joyeuse et touite méridionale.
Partout, les gens sont dans la rue et se
préparent - fêter le 14 Juillet.

Après avoir suivi sous conduite l'ave-
nue Pujol et l'avenue des Castres, les
oouireura ee lancent sur la. route, au
pont de l'Hers. Les malades de la cara-
vane vont beaucoup mieux. Le Suisse
Gottfrled Weiilenmann eet maintenant
complètement rétabli. Le régional fran-
çais André Bruié. qui souffrait d'une
douleur au foie, et qui avait l'intention
d'aibanxîonner à Toulouse, a passé une
bonne nuit , de môm e que Lucien Teis-
sère, lequel souffrait de fueonculose.

Des primes alléchantes
Bien que la chaleur soit étouffante,

l'allur. eet assez vive au cours des
premiers kilomètres. Il faut dire que
nous traversons une riche région et que
les primes sont nombreuses et alléchan-
tes. C'est ainsi qu'à Castres, les com-
merçants de la vWile ont offert une
prime de 50,000 fr. Cette prime donnera
lieu à un sprint magnifique, que le Bel-
ge van Stenfbergeen remporte brillam-
ment devant l'Italien Corrieri. Les di-
verse» primes offertes un peu partout,
en particulier à Mazamot et à Labas-
tide, ont provoqué une série de petites
échappées. Il y a eu, tout d'abord, une
tentative d'Apo Lazaridès. Mais Fausto
Coppi s'est lancé immédiatement à la
poursuite du Français. Aussi, l'échap-
pée a-t-elle avorté rapidement.

D'autres fugues ont été entreprises
par Lucien Telssèré, Deprez et le régio-
nal Deledda. Mais, chaque fols, les Ita,,
liens qui se tenaient en tète du pelo-
ton et .qui surveillaient avec attention
les moindres ten tatives, ont ramené le
gros de la troupe sur les fuyarde.

La chaleur ralentit
le mouvement

A Saint-Pons, eolt après 123 km. de
course, l'allure du peloton ralentit. L'on
commence à perdre du temps. Aveo la
chaleu r croissante, les coureurs pensent
davantage à boire qu 'à s'enfuir. A
Saint-Pons donc, le peloton compact
est arrêté par Un passage à niveau
fermé. One vingtaine d'hommes arri-
vent à franchir les barrières avant le
passage du train. Toutefois, tout rentre
rapidement dans l'ordre. Le long de la
route, le chant des cigales se fait enten-
dre, monotone. Puis nous nous diri-
geons cahin-caha sur Clermont-1'Hé-
rauit où est installé le con trôle de ra-
vitaillement. Le peloton passe compact,
à 13 h. 30, avec 12 minutes de retard
sur l'horaire Probable. Il fait une cha-
leur torride. Le goudron fond sur la
route reotiligne. H n 'y a rien de spé-
cial à noter au cours de cette première
partie de l'étape, sauf une crevaison du
Suisse Gottfried Weilenmann. Le cou-
reur zuricois a pu rejoindre assez faci-
lement.

L'échappée victorieuse
Peu avant Montpellier, tous le« hom-

mes sont encore ensemble, soit après
237 km. de course. Mais, à la sortie de
la ville, l'on enregistre enfin l'échap-
pée victorieuse. Emile Idée se sauve ;
il est suivi par le cadet i talien Ausen-
da. Peu après, avant Vandargues. deux
hommes se sauvent à leur tour; ce
•ont le Belge Lambrecht et Levêque.
Puis, trois coureurs Jouen t à leur tour

la fille de l'air : ce sont le Belge Du-
pont, Lucien Teissère , ©t le régional
Mutiler, de l'Ile de France. Le groupe
Lambreoht et celui de Dupont rejoi-
gnent bientôt lee deux hommes de tète.
Idée et Ausenda. Mais Levêque est vic-
time le premier d'une crevaison, et sera
absorbé pair le proton, tandis que Mul-
ler est victime d'un môme coup du sort,
peu avant l'arrivée.

A Nîmes, Emilie Idée réimporte facile-
ment la première place, tandis que
Muflier arrive aveo quelques secondes
de retard. Le peloton , comipact, fait son
entrée peu après sur le vélodrome où
Diederich, d'une façon inattendue, bat
le champion suisse Ferdi Kûbler.

Classement de l'étape : l. Emile Idée,
8 h. 29' 4" ; 2. Lambrecht ; 3. Dupont :
4. Ausenda : B. Teissère, même temps ; 6,
Muller, 8 h . 30' 48" ; 7. Diederich, 8 h.
33' 20" ; 8. Kûbler ; 9 van Stenebergeen ;
10. Ockers ; 11. Dos Rels ; 12, Brûlé ; 13.
ex-aequo Hendrlckx, Apo Lazaridès, Co-
gan, Dolhata, Rolland , Verhaert , Klrchen ,
Peverelll, Deledda, Levêque, Giguet , Ge-
mlnlanl, Klnt, Oeus, Robic, Blagonl, Lau-
redi , Pedronl, Schotte, Goldschmidt, de
Mulder, Marlnelll , Oftmelllnl, Martin, Ra-
moulux, Massai, Lucien Lazaridès, Mahé,
Pineau, Pezzi, Bartali, Vietto, Tacca, Cop-
pi, Georges Aeschlimann, Martini, Mlla-
no, Magni, Fachleitner, Goasmat, Pasqui-
ni, Ricci, Deperz et Mathieu , tous le mô-
me temps ; 68. Gottfrled Weilenmann,
3 h. 35' 48".

Classement général : 1. Magni, 84 h. 30'
23" ; 2. Fachleitner, 84 h. 32" 33" ; 3 Ma-
rlnelll, 84 h. 33' 4" ; 4. Dupont, 84 h
37' 84" ; B. Ferdi Kûbler, 84 h. 40* 37" ;
6. Ockers, 84 h. 40' 14" ; 7. Cogan , 84 h.
42' 27" ; 8. Bartali, 84 h. 42' 67" ; .9 Cop-
pi, 84 h. 44' 39" ; 10. Robic, 84 h. 4S'* 47" ;
ïl. Tacca, 84 h. 47' 48" ; 12. Lambrecht,
84 h. 62' 20" ; 13. Goldschmidt, 84 h 64'
37" ; 14. Blagonl, 84 h, 65' 7" ; 16 Sclar-
dis, 84 h. 56' 30" ; 16. Teissère, 84 h. 68'
52" ; 17. Goesmat, 84 h. 57' 11" ; 18. Bru-
lé, 85 h. 2' 4" ; 19. Apo Lazaridès 85 h
2' 44" ; 20. Vietto, 85 h. 2' 50" ; 21 Cha-
patte, 85 h. 8* 30" ; 22. Klrchen , 85 h.
9' 37" ; 23. Diederich, 85 h 10' 44" ; 24.
Depree, 85 h. 14' 24" ; 25. Massai , 85 h.
14' 64" ; 28. Martini , 85 h. 14' 67" ; 27.
Brambllla, 85 h. 15' 12" ; 28. Rolland,
85 h . 15' 28" : 29. Levêque, 86 h 18' 28" ;
30. Gemlniani . 85 h 21' 18" ;' 31. va_
Stenber-teen , 85 h. 22' 19" ; 32. Camellinl ,
85 h. 23' 39" ; 33 Verhaert, 85 h. 24' 26" ;
34. Lucien Lazaridès, 85 h. 24' 53" ; 35.
LauredI, 85 h. 31* 43" : 38. Schotte, 85 h.
32* 39" ; 37. Geus. 85 h. 34* 8" ; 38. Geor-
Res Aesol-Hmnnn . 85 h. 34' 13" ; 39. Pe-
dron l, 85 h. 35" 53" ; 40 Idée, 86 h.
36' 2" ; 54. G. Weilenmann , 86 h. 18' 35".

COMMENTAIRES
Malgré la longueu r de l'étape et la

chaleur excessive nui a sévi au cour*
de cette 13me étape, les coureurs ont
respecté l'horaire établi par le direc-
teur de l'épreuve. En fin de parcours
en effet , la caravane a comblé large-
ment son retard . Il n'y a eu pour ainsi
dire pas de lutte jusqu 'à Montpellier.
Avant cetto vill e, les Italiens sont res-
tés en tête du peloton et ont surveiilé
lee opérations. Après Montpellier, quel-
ques hommes se sont échappés. C'est
pourquoi nous n 'avons pas eu une ar-
rivée massive à Nîmes .

Le Belge Dupon t, que l'on semble
ignorer dans la caravane, a gagné une
Place au classement général et relègue
Kûbler à la Sme place. Dupont est sans
nul doute ie coureur le plus complet
de l'équipe belge. Quant aux autres fa-
voris, ils sont restés ensemble pendant
toute la_ course.

TENNIS

Le principal événement-de la journée
de jeudi a été le forfait des deux
Joueurs tchèques Drobny et Cernik qui
ont été prié© par les autorités dont ils
dépendent d'abandonner toutes les
épreuves du tournoi parce que des
jouers allemands y prennent part. Cet-
te décision prise Indépendamment de
la volonté dee deux joueurs tchèques
les met dans une situation difficile.
Maie Ils sont invités à Gstaad et y
resteront jusqu'à lundi et ils assiste-
ront aux matches comme spectateurs.
La compétition garde toutefois son in-
térêt. Par suite du forfait dee Tchè-
ques. Puncec, l'ancien j oueur de coupe
Davis, probablement l'un des meilleurs
joueurs européens est d'ores et déjà
qualifié pour la finale après avoir bat-
tu l'Allemand Bethner par un score
qui en dit long sur ses possibilités.

Résultats i
Simple messieurs : Weisz, Autriche, bat

Cohen, Egypte, 6-3 7-5 ; Cochell , Etats-
Unis, bat Goepfert, Allemagne, 3-6, 6-1,
7-5 ; Puncec, Yougoslavie, bat Beuthner,
Allemagne, 6-3, 6-2.

Simple dames : Mrs Watermeyer, Afri-
que du Sud, bat Mlle Neumann, Autriche,
6-1, 6-0 ; Miss Curry, Grande-Bretagne,
bat Miss Boyer, Etate-Unls, 6-3, 6-1.

Double messieurs : Robertson-van Mege.
ren, Etats-tJnis-Hollande, battent De Vrœ-
Taverne, Belgique-Chili , 6-4, 6-3 ; Paish-
Buser, Grande-Bretagne-Suisse battent
Redl-Hartwlck, Autriche, 6-3, 9-7.

Coupe suisse : Paul Blondel bat Hug,
6-4, 3-6, abandon ; Buser bat de Grenus,
6-0, 6-2 ; Stadlor bat Scherrer, 6-0, 6-2.

Dans le simple messieurs, dans le
haut  du tableau . l'Américain Earl Co-
chel l. Gme joueur des Etats-Unis ren-
contrera l'Espagnol Pedro Mnsip. Lo
premier a battu l'Allemand Qœpfcrg
et Masip l'a emporté sur l'Autrichien
Weizz. Dans le simple dames, signa--
Ions la victoire de Miss Fry contre
l'Italienne Mme Bossi et dans lo dou-
ble mixte le succès de l'équipe Fifi Fis-
cher-Paul Blondel aux dépens des
Français Colin-Deihomine.

Eésultats :
Simple messieurs : Maslp, Espagne, bat

Welzz, Autriche, 6-4, 6-4.
Simple dames : Miss Fry, Etats-Unis, bat

Mme Bossi, Italie, 7-5, 1-6, 6-4.
Double mixte : Mme Weber-Punsec,

Suisse-Yougoslavie, battent Miss Boyer-
Robertson, Etats-Unis, 6-4, 3-6, 6-4.

Double messieurs : H. O, Flscher-P.
Blondel , Suisse, battent Colln-Delhomme,
France, 6-4, 8-6.

Double dames : Mlle CharbonnKr-Mme
Kaufmann , Suisse, battent Miss Grelss-
Mlss Venter. Egypte-Afrique du Sud, 6-1,
1-6, 8-3 ; Miss Curry-Miss Tuckev. Gran-
de-Bretagn e, battent Mlle Rlgollet-Mlle
Hermsen, Suisse-Hollande, 6-0, 7-5.

Les championnats
internationaux de Suisse

à Gstaad

WATER .POLO

Mercredi soir s'est disputé au «Lido
du Red-Fish » un match de champion-
nat de water-polo.

Le Red-Fish . Cercle des nageurs, a
remporté la victoire en battant Swim
Boys II de Bienne par 10 buts à 2. I»a
formation de l'équipe était la suivan-
te : Mulder II. Mulder I, Richème,
Thiel . Robert, Ubersax, Courvoisier,
Kolpln.

Une victoire du Red-Fish

CHR ONIQUE
RÉGIONALE

Samedi soir 16 juillet
à 20 heures

Départ du BATEAU-DANSANT
« Notte in Italia »
Possibilités d'embarquement et de

débarquement à 21 heures
et 23 heures

La course se terminera ù 2 heures
du matin

Pour les prix, consulter Vavtà tardlfs*ï_aru
dans la « Feuille d'avis de Neuch&tel »

du 14 courant.
Dès 23 heures, prix réduits
Invitation cordiale k tous les Italiens

et amis Suisses

T I P - T O P
CHARLES JAQUET

chante et présente les meilleures
attractions de la saison

Prolongation d'ouverture autorisée

BEAU-RIVAGE
Ce soir : FÊTE DE LA JEUNES SE

GRAND CONCERT
suivi de bal donné par l'excellent
orchestre hollandais GEKARDOS

Prolongation d'ouverture autorisée

Trolleybus Neuchâtel Val de Ruz
Cernier, arrêt buffet

L'hôtel de la Paix
vous offre pour

DIMANCHE 17 JUILLET
Petits coqs du pays

Chevreuil frais
Croûtes aux champignons

Filets biftecks maison
Côtes de porc

Entrecôtes « maître d'hôtel »
Charcuterie et Jambon de la maison

Glace - Meringue glacée - Café glacé
Tél. 711 43 David DAGLIA

1 ' -~¦~""•"̂ ™•̂ mm

Un bon dîner sur les terrasses
de la Biviera neuchâtelolse •

Une belle soirée dans les jardins
de la Biviera neuchâtelolse

Samedi le grand bal des régales
Dimanche ie grand prix

\ de la Béroche, départ 7 h. 30
Dès le 28, la grande attraction :

VERLOR ET DâVRIL

Les NEW HOT PLAÏER'S
Joueront en Intermède

samedi 16 juillet , le soir ,
dons nos Jardins

Hôtel PATTUS, Saint-Aubin
T - ' ¦ -I ¦¦_¦ -¦ —«¦¦ Il ¦ I lll I I l « l  II ~ ¦ ¦ 1 "I -- -  IMI Éll

SALLE DE LA PAIX
CE SOIR dès 21 heures

et SAMEDI dès 20 h. 30

GRAND DAL
de la Fêle de la jeunesse
Orchestre c DIXILEND STROMPERS »

(7 musiciens)

CE SOIR dès 21 heures

SOIRÉE DANSANTE
DE NEOCOMIA

Hôtel DuPeyrou

Cet après-midi,
les boucheries de la ville

seront ouvertes
de 17-18 h. 30



f MAR CEL GODET
Un accident vient de mettre fin

à une carrière qui fut particulière-
ment brillante et féconde. Elle avait
débuté sous les auspices les plus fa-
vorables. Marcel Godet n'avait-il pas
vu son grand-père, Frédéric Godet,
le grand théologien, se pencher sur
son berceau et, au foyer paternel,
se grouper autour de son père, tout
ce que la Suisse romande comptait
d'hommes marquant dans les Lettres
et les Arts ?

Marcel Godet rappelait avec beau-
coup de gratitude ce qu'il devait à
cet héritage spirituel, moral et sur-
tout civique, car Philippe Godet s'as-
sociait avec passion à tout ce qui
touchait à la vie de son pays.

Ses études en lettres classiques,
commencées à Neuhâtel, furent pour-
suivies en France et en Allemagne.
De 1903 à 1909, Marcel Godet est
à la cour de Roumanie, chargé des
fonctions de bibliothécaire du roi.
C'est de là qu'un appel de Robert
Comtesse le ramène au pays pour le
charger de la direction de la Biblio-
thèque nationale, créée une douzai-
ne d'années plus tôt.

Ce qu 'il a fait de cette institution,
qui compte au nombre des premières
de la Suisse, chacun le sait. La va-
riété de ses collections, la perfection
de son installation matérielle, l'exac-
titude de ses catalogues, enfin l'effi-
cacité de ses services, auxquels bi-
bliothèques et particuliers s'adres-
sent constamment pour des emprunts
de livres ou des renseignements, en
ont fait un organisme indispensable
à la vie du pays.

En même temps, le directeur de
la Bibliothèque nationale étendit son
activité en participant à la rédac-
tion du « Dictionnaire historique et
biographique de la Suisse » qui of-
fre le meilleur moyen d'information
sur notre pays.

A l'étranger, l'œuvre avait attiré
l'attention sur l'ouvrier. Il fut appe-
lle à siéger au sein de la sous-com-
mission de bibliographie de la Com-
mission de coopération intellectuelle
de la Société des nations, puis à pré-
sider le comité international des
bibliothèques.

Dans ces missions internationales,
notre concitoyen conseilla des solu-
tions de bon sens et d'équité contri-

buant ainsi à faire aimer son pays
et à en étendre le rayonnement.

Retiré dans sa ville natale, il y a
quatre ans, Marcel Godet, tout en
continuant à s'intéresser de près à ce
qui avait été les grandes tâches de
sa vie : l'Association des bibliothé-
caires suisses et la Bibliothèque pour
tous, qu'il avait contribué à fonder,
occupait ses loisirs à des recherches
historiques et littéraires dont il fit
profiter divers groupements. C'est
ainsi que la Société d'histoire, la So-
ciété des anciens-bellettriehs, la So-
ciété des amis du château de Colom-
bier et. l'Institut neuchâtelois pu-
rent inscrire son nom an program-
me de leurs séances et chacun était
reconnaissant à notre éminent con-
citoyen de la bonne grâce avec la-
quelle il mettait au service de la
communauté une science que son

Marcel Godet

talent de conférencier savait mettre
à la portée de tous.

Telle est la perte que cause à no-
tre pays la mort de Marcel Godet.
Que sa famille et en particulier Ma-
dame Godet soient assurées de la
sympathie générale suscitée par
leur deuil.

A. B.

La carrière de Marcel Godet
Né à Neuchâtel le 8 mai 1877, le dé-

fun t était le cadet des fils die Philippe
Godet. Le milieu familial, puis de soli-
des études de lettres assumèrent à Mar-
cel Godet nue formation fait e à dose
égale de sensibilité et de méthode.

Ayant obtenu son titre de docteur en
philosopliriie, Marcel Godet fut chargé
dès 1903 par le roi de Roumanie de
s'occuper die sa bibliothèque du palais
Pûyail de Bucarest, ee qui laisse enten-
dre que s'a réputation de bibliophile
s'était rapidement, répandue en Europe.

Au début d'avril 1909. ie Conseil fé-
déral fit appel à notre compatriote,
rentré au pays depuis peu: de temps, et
lui conCùa la direction de la Bibliothè-
que nationale, où il succéda à M. Jean
Bernoull'li et où il resta 37 ans. La
réorganisation dans le sens d'une plus
vivante coMeotion de centaines de mil-
liers d'ouvrages, l'es ingénieux systè-
mes de classification qu'il mit au point,
permettant à l'ensemble de notre popu-
lation de tirer profit des trésors accu-
mulés à Bern e, sont la grande œuvre
de la carrière de Marcel Godet. Depuis
1909 également, ill avait été membre de
la commission de la Bibiliographie na-
tionale.

En outre, dès 1918, le déifuint avait été
un des directeurs du « Dictionnaire his-
torique et biographique «uisse». En
1922, il avant été appelé à faire
partie de la souis-coinmission de bi-
bliographie et de documentation de
l'a commission internationale de coo-
pération intellectuelle. Deux ans plus
tard, il devenait secrétaire général
de la Commission suisse de coopération
intellectuelle. Il fut pendant 4 ans (de
1924 à 1928) président de l'Association
des bibliothécaires suisses. La « Biblio-
thèque pour tous » l'avait délégué com-
me président de son comité directeur
en 1928. En 1931, il avait été nommé
vice-présiden t de l'a Fédération interna-
tionale des associations de bibliothé-
caires. Président de cette fédération de-
puis 1936. il avait dirigé les réunions
du comité dans cinq capitales euro-
péennes, de même qu 'à Avignon, com-
me- vice-président en 1933.

L'Association des bibliothécaires es-
pagnols l'avait nommé membre d'hon-
neur en 1936 et l'Association des bi-
bliothécai res français lui avait décerné
une distinction analogue en 1938.

Depuis 1932, Marcel Godet était mem-
bre correspondant genevois, n repré-
sentait la Confédération dans la com-
mission de 'la Bibliothèque bourgeois*
de Lucerne depuis 1909.

Outre les nombreuses publications
qu'on doit à Marcel Godet sur des su-
jet s touchant de près à ses fonctions,
le défunt avait écrit plusieurs ouvrages
d'histoire, parmi lesquels il faut citer
« La vio de Neuchâtel au milieu du
XVIIme siècle », « Un officier neuchâ-
telois au service do la France », « Un
chapitre des relations entre Neuchâtel
et Berne », « Dernières nouvelles d'il y
a cent ans. — La Suisse et l'Europe en
1840».

L'activité littéraire de Marcel Godet
avait débuté par des articles à la
« Suisse libérale» et à «La Suisse» de
Genève, et ses corres p ondances neuchâ-
teloises étaient signées Gaspard Va-
lette. U avait publié de» vers et des
nouvelles dans la « Semaine littéraire »
et le « Foyer romand ».

Lorsque la limite d'âge l'obligea à se

retirer, au début de 1946, Marcel Godet
ne se laissa pas tenter par l'offre d'une
oisiveté qui aurait si mal cadré aveo
sa nature. E se livrait encore à de
mull'tiiples travaux, littéraires et histo-
riques, notamment dans le « Musée
neuchâtelois ».

En 1937, à l'occasion die son 60me an-
niversaire, «es amis avaient publié un
volume intitulé « Mélanges offerts à M.
Marcel Godet ». et un tirage à part des
« Nouvelles de l'Association des biblio-
thécaires suisses» avait été imprimé
sous le titre « Marcel Godet à l'occasion
de son 60me anniversaire ».

Marcel Godet répondait toujours aux
invitations qu'on lui faisait de parta-
ger avec des auditoires choisis sa très
grande exïpérience intellectuelle et sa
vaste culture. On se souvient de l'avoir
entendra l'an dernier, au château de
Colombier, rappeler avec piété, fidélité
et esprit, la mémoire de son père, à
l'occasion de l'évocation des événements
qui avaient précédé les représentations
de « Neuchâtel-Suisse » en 1948. U y a
quelques semaines encore, Marcel Go-
det devait prononcer devant les mem-
bres de l'Institut neuchâtelois uno con-
férence traitant du « Pays de Neuchâtel
et la lan gue française ». La lecture de
ce texte avait été renvoyée à l'automne.
C'est un autre, hélas ! qui donnera
connaissance de ces réflexions, la voix
de leur auteur s'étant tue dans des cir-
constances tragiques.

Monsieur et Madame
Maurice QUINCHE-TAMONE ont la
grande Joie d'annoncer l'heureuse nais-
sance de leur petite

Françoise
Couvet, le 13 Juillet 1949, et

clinique du Dr Bonhôte, Beaux-Arts 28
Neuchâtel
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I_i fête dc la jeunesse
Dernier et joyeux épisode avant les

grandes vacances, les élèves de nos
écoles primaires et secondaires vivent
aujourd'hui la Fête de la jeun esse.
Après le cortège qui partira à 9 heu-
res de la rue des Beaux-Arts et qui
passera par la rue Agassiz. l'avenue
du Premier-Mars, la rue de I'Hôtel-
de-ville. la rue de l'Hôpital et la rue
du Seyon. une scission se produira. Les
écoles secondaire, supérieure et pro-
fessionnelle se rendront de la place
Purry à la Collégiale par la rue du
Pommier. Les grande, classes des éco-
les primaires se rend ront au temple du
Bas par la place d'Armes et la rue
du Bassin. La fin de la matinée est
consacrée aux deux cérémonies.

On a vu depuis hier les barraques
de forains qui se sont édifiées autour
du Collège latin .

A tour de rôle, les classes s'y diver-
tiront cet après-midi, alternant oes
joi es avec celles de la collation.

Sur le terrain de la Maladière se dé-
rou leront les concours de gymnastique,
les courses et les jeux . La tradition-
nelle polonaise aura lieu à 15 heures
sur la place du Port.

Le soleil est de la partie. Beaucoup
de joie à notre jeunesse 1

Feu de forêt
JI la Roche dc l'Ermitage

Dans la nuit de mercred i à jeudi,
vers 1 heure, le poste de police fut
avisé, par des employés de la gare
C.F.F., qu 'une vive lueur apparaissait
dans la forêt, en direction de la Roche
de l'Ermitage.

Les prem iers secours se sont immé-
diatemen t rendus sur les lieux. Le feu
avait déjà pris à deux endroits, à la
Roche de l'Ermitage, sur 100 m * en-
viron, et entre la dite roche et la car-
rière qui se trouve à une certaine dis-
tance, sur 1000 m'. Les buissons, les
branches et les brindilles qui recou-
vraient le sol brûlaient, mais les ar-
bres n'ont étô que peu atteints.

Les agents du service du feu œuvrè-
rent jusqu 'à 5 h. 30 du matin et réus-
sirent , grâce notamment au tra nsport
de 1000 litres d'eau, à éteindre l'incen-
die, dont on ignore les causes.

lin cycliste fait une chute
Hier, à 8 h. 40. un jeu ne cycliste a

fait une chute au bas des Terreaux.
Conduit au poste sanitaire, il y a reçu
les soins que nécessitait son état, de
peu de gravité.

Encore un accident mortel

Un terrible accident est survenu mer-
credi après-midi, dont la victime, la
petite Josette Zaugg. âgée de 6 ans. do-
miciliée à l'avenue de la Gare No 1, est
décédée hier à l'hôpital Pourtalès.

Trois enfants j ouaient sur la terrasse
de la maison des Syndicats, dont le
centre est formé par une verrière don"
nant du jour à la grande salle du res-
taurant de la Poix. Deux des enfants
commirent l'Imprudence de s'Introdu ire
entre les deux vitrages par le couvercle
d'aération. Le vitrage de dessous céda
sous le poids de la petite Josette qui ,
après avoir été gravement coupée par
les bris de verre, vint s'assommer sur
le plancher de la grande salle.

Immédiatement transportée à l'hôpi-
tal par le médecin qui lui avait prodi-
gué les premiers soins, la malheureuse
fillette ne survécut pas longtemps à
une fracture du crâne.

Une fillette passe à travers
une verrière et se tue

La veille du Vendredi-Saint, deux mi-
nutes après minuit, une automobile
chaux-de-fonnière se faisait remarquer
à la rue die la Plaee-d*Armes, à la
place Puirry et à la rue du Seyon par
la vive alll'uire à laquelle elle roulait
et par le sifflement de ses pneus. Un
long coup de frein l'immobiDisa à la
hauteur des Armourins. nettement sur
la gauch e de cette artère. Le corps en-
sanglanté d'un homme gisait devant, la
voiture. Un jour et demi plus tard, la
victime décédait à l'hôpital des suites
de ses graves blessures.

Le conducteur est prévenu de n'avoir
pas adapté sa vitesse aux conditions
de la circulation et d'avoir emprunté
la partie gauche d'e lia chaussée. La
plupart des 16 témoins cités devant le
tribunal de police II, que présidait hier
après-midi M. Bertrand Houriet, assis-
té de M Willy Bianchi , commis gref-
fier, confirment que l'auto de l'incuillpé,
J.-F. S., roulait vite (de 50 à 80 km. à
l'heure selon les dépositions). La femme
du prévenu elle-même, qui a l'occasion
de conduire cette même voiture, évalue
à 60 km./h. la vitesse dta< véhicule quel-
ques secondes avant le choc.

Etant donné l'étroitesse de la rue et
le fait qu'elle est généralement connue
comme dangereuse, avec ses petits trot-
toirs et les nombreuses ruelles qui y
débouchent, en dépit du petit nombre
do véhicules qui circulent à ces heures,
le juge retient un excès de vitesse con-
tre J.-F. S. Car, même à minuit, les
piétons y sont toujours plus nombreux.

Le piéton était ivre ; la preutve en est
rapportée. Pensant l'éviter en passant
derrière lui. l'automobiliste, qui jusque
là tenait bien sa droite, avait Obliqué
sur la gauche. Le malheur voulut que
l'homme ait hésité et soit revenu en
arrière. C'est ainsi qu'il fut atteint et
jet é violemment à terre. On ne peut
reprocher au conducteur d'avoir tenté
cette manœuvre et il est libéré de la
prévention d'avoir circulé à gauche.

La grave infraction commise justifie
'toutefois l'application de la peine rela-
tivement minime requise par l'accusa-
tion. Pour homicide par négligence,
J.-F. S. est condamné à une amende de
100 fr. et au payement des frais qui
s'élèvent à 456 fr. 60.

L'épilogue d'un accident
mortel à la rue du Seyon

Collision à, Monruz
Hier matin, à 11 h. 05, um camaon ve-

nant de Zofingue et une voiture fran-
çaise sont entrés en collision à Monruz,
au bas du chemin des MuJets. Les deux
véhicules ee croisèrent au moment où
passait un traim. Ne disposant plus
d'une place suffisante, le camion a ac-
croché le pare-ohoc de la voiture fran-
çaise dont le garde-boue est enfoncé.

On n'a pas de blessés a déplorer.
Hôtes de marque

A l'issue de l'a séance du Comité nln-
temational dee bibliothèques siégeant
à Bâle, les directeurs des bibliothèques
de l'Université d'Upsal et de la ville de
Gôteborg ont visité les collections de la
bibliothèque de notre ville et le» prin-
cipaux monuments, ainsi que les vieil-
les rues de Neuchâtel.

VIGNOBLE
COLOMBIER

Un motocycliste gravement
blessé dans une collision

avec le tram
Hier matin, à 11 h. 16, M. Bric von

Arx, instituteur au Loole, âgé de 21
ans, remontait à motocyclette l'allée
des Marronniers. Au passage à niveau,
il est entré en collision avec l'arrière
de la voiture du tram qui venait de
Boudry. Avant de perdre connaissan-
ce, le blessé déclara qu 'il n'avait pas
vu venir ie tram. Il a été conduit d'ur-
gence à l'hôpital Pourtalès à Neuchâ-
tel avec la cage thoracique enfoncée,
des côtes cassées et des plaies sur tout
le corps.

Hier soir, son état était aussi satis-
faisant que possible.

VflL-PE-TR_-VERS
~

Une petite averse
(c) Jeudi , aux premières heures de la
matinée il est tombé une petite averse
au Val-de-Travers. C'était la première
pluie depuis la nuit du 11 au 12 juin,
il y a dôme plus d'un mois.

FLEURIER
Imprudence d'enfant

(c) Une fillette die 10 ans, Renée Hugue-
nin, qui était entrée dans la rivière, au
quarti er de la Citadelle, sans chaussu-
res, a été coupée aux deux pieds par
des tessons de bouteilles.

Réfection
à. la place de la gare

(c) L'équipe communale des travaux
publies vient de commencer la cons-
truction du trottoir qui reliera le bas
de l'avenue de la gare à ia Promenade
diu Jardin public. Ce travail sera suivi
de la réfection de la place de la gare,
an mauvais état depuis longtemps. 11
faut féliciter les autorités communales
de la décision prise à oe sujet et dont
la réalisation contribuera sans aucun
doute à l'embellissement, du village.

MOTIERS
Un vélo endommagé

(sp) La police cantonale a dressé rap-
port contre les auteurs de dégâts faits
à la bicyclette d'un ouvrier de fabri-
que de Buttes et qui se montent à une
soixantaine de francs, lors de la der-
nière fête régionale de gymnastique.

SAINT-SULPICE
Ii'attitude scandaleuse

d'un automobiliste vaudois
(sp) Nous avons signalé hier l'attitude
scandaleuse d'un automobiliste vaudois
qui, sur la route de la Foule, se livra
à des voies de faits sur les gendarmes
de Fleurier. Précisons qu 'il s'agit d^un
nommé J. Thiébaud, de Lausanne,
voyageur en cigares, qui était dans un
état d'ébriété notoire. Le caporal Ma-
gnin a été blessé au visage et ie gen-
darme Chobaz mordu à l'avant-bra s par
lo forcené. Les deux agents eurent leurs
vêtements endommagés.

Quant au vindicatif automobiliste, il
a été écroué dans les prisons du dis-
trict, à Môtiers, où il fallut lui passer
la camisole de force.

RÉGION DES LACS

RIENNE
Un eclaireur se noie

dans un torrent de Saas-Fee
Un groupe d'écflaireurs de Bienne se

trouve actuellement en séjour à Saas-
Foe. L'un des participants, le jeune
Ton! Aegerter, 14 ans, de Bienne, est
totnbé dans un torrent roulant de fortes
eaux et a été entraîné par les flots.
Son corps n'a pas encore été retrouvé.
»SA!_*20S904*M**6*Cge»>9**»9**««*S«*MM«9»i««MM

A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGION
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Séance de clôture 1048-1940
L'occasion est opportune de parler du

Conservatoire en ce moment-ci de son
histoire. Nous ne le ferons pas « grave-
ment », mais avec Joie et satisfaction ! En
effet, 11 est agréable au chroniqueur de
présenter succinctement la vie Intense —
et pourtant de modestes moyens — de
cette utile Institution, au double point de
vue financier et artistique.

Le premier point est peut-être celui
auquel la plupart des gens, dans une pe-
tite ville, attachent l'importance la plus
grande : si les écolages montent, tout va...
Comme ce Journal l'a déjà signalé hier, 11
réassort , en effet , du rapport du directeur
du Conservatoire, M. René Gerber, que la
courbe ascendante des écolages est fort
réjouissante : ce chiffre, de 38,000 fr . en
1945, est aujourd'hui de 54,000 fr . L'élo-
quence des chiffres se passe de toutes fi-
gures de style, comme vous savez.

mi ms ms

Cette prospérité matérielle réjouissante
dûment constatée, 11 est un autre point
que l'on doit hautement apprécier ; Je
veux parler de la double activité pédago-
gique et artistique d'une belle phalange
des professeurs du Conservatoire. Il est
réjouissant — pour chacun de nous — il
est profitable à la cité tout entière, de
voir aller au loin, se produire avec suc-
cès, de nos concitoyens de beau format,
qui portent en de nombreuses villes, voire
à, l'étranger, le nom de Neuchâtel et le
renom de son enseignement musical avec
celui de ses artistes-exécutants.

Mme A Ducommun a une activité de
soliste fort Intense dans toutes les gran-
des villes suisses. M. A Calame est con-
certiste fort brillant ; seul et avec M. J.
Froidevaux, celllste — ce dernier soliste
de nombreux concerts en Suisse — 11 a
donné des séances de musluqe de cham-
bre très goûtées. M. Brero, violoniste, est
apprécié de nos studios radiophoniques ;
11 va s'en aller, avec MM. de Marval , pla-
niste, et Llegme, trompette, en tournée à
l'étranger, France. Allemagne, Suède, Da-
nemark, etc.

Quant k M. Pierre Mollet , extrêmement
actif dans nombre d'émissions par radio,
en Suisse et k l'étranger, 11 passe la fron-
tière de l'ouest constamment, et même la
mer, puisqu 'il se produit au Maroc aussi.

Les excellents flûtiste et hautboïste,
MM. Nicolet et Shann, ont une Intense
activité orchestrale et sont des instru -
mentistes hautement appréciés tant en
Suisse alémanique que chez nous (Radio-
Lausanne) .

La multiple et féconde activité de MM.
Benner et S. Ducommun, compositeurs,
organistes, chefs de chorales , celle encore
de M. Puthod, du théâtre de la Bourgade,
le travail , enfin , constant, productif , pa-
tient, de tous les professeurs du Conser-
vatoire , témoignent brillamment , quoti-
diennement, d'heureuses facultés musica-
les, rayonnant sur notre cité tout entière.

... Que cette cité le reconnaisse avec une
légitime gratitude et des gestes adéquats.
C'est notre souhait de fin d'année !

ms ms ms

Un nombreux public assista à cette
séance de clôture, au théâtre ; des élèves
bien préparés à affronter les feux de la
rampe ont contribué à la variété, k la
belle tenue d'un riche programme.
C'étaient les émules des maîtres suivants :
Mmes et MM. Bauer. Ducommun, Calame.
Mollet , de Marval . Nicolet . Brero, Puthod
et Goffin ; les bols, les cordes — les cor-
des vocales également — étalent bien re-
présentés par des Jeunes filles, des Jeu-
nes gens à qui une solide préparation
donnait k la fois assurance et netteté de
Jeu , et. dans 'P chant, fermeté et beauté
du timbre vocal .

M. J.-C.

AU CONSERVATOIRE

L'abondance des matières
nous oblige à renvoyer une
partie de notre chronique ré-
gionale en neuvième page.
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Le soir étant venu , le Maître dit :
Passons sur l'autre rive.

Monsieur et Madame Walther Koel-
liker-Gessler et leurs petites Marie-
Louise ot Françoise ;

Monsieur et Madame Bomnier-Koelli-
kor et leur petite Anne-Marie, au
Caire ;

Messieurs Samir et Robert Riskalla,
à Los Angeles et Neuchâtel ;

Monsi eur et, Madame Jiiggi-Weidner
et famille , à Siselen,

ainsi que les fam illes alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de
Madame veuve

Marie KOELLIKER
née WEIDNER

leur chère et vénérée mère, grand-
mère, soeur et parente, que Dieu a re-
pri se à Lui dans sa 79me année, après
une longue maladie.

Neuchâtel, le 14 juillet 1949.
I/ensevelissement aura lieu, sans

suite, à Neuchâtel, dans la plus stricte
intimité.

Prière de ne pas faire de visites

Madame Marcel Godet ;
Monsieur Jean Godet ;
Monsieur et Madame Jean de Mar-

tin i et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Rémy Godet et

leurs enfants :
Monsieur Pierre Godet ;
Madame Louis Filon, ses enfants et

petite-enfants ;
Madame Gabrielle Godet ;
Madame Alfred Lombard, see en-

fants et petits-enfants ;
Madame Maurice Bodinier, eee en-

fants et petits-enfants :
Mademoiselle Lise Godet ;
Madame Louis de Marval ;
les enfants et petits-enfants de feu

Monsieur Louis de Marval.
les familles parentes et alliées.
ont la douleur de faire part du dé-

cès de

Monsieur Marcel GODET
ancien directeur

de la Bibliothèque nationale suisse
leur cher époux, père, grand-père, frè-
re, beau-frère, oncle, grand-oncle, cou-
sin et parent, que Dieu a repris à Lui,
dans sa 73me année.

Neuchâtel. le 13 juil let 1949.
(Evole 17)

Que la paix de Dieu , laquelle dé-
passe toute Intelligence, habite dans
nos cœurs. Phil. IV, 7.

Le culte sera célébré à Neuchâtel,
au temple des Valangines, samedi 16
juillet, à 14 heures.

Domicile mortuaire : hôpital des Ca-
dolles. "

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

^̂̂̂ ^̂̂̂^ ¦¦¦¦¦¦¦¦ -¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ i_--__l
Heureux dès à présent les morts

qui meurent dans le Seigneur.
Apoc. xrv, 13.

Monsieur Willy Bourquin-Maret et
ses enfante, Marie-Louise, Josiane,
Francine et Claude, à Yverdon ;

Madame Georges Bourquin-Bassin. à
Saint-Aubin ;

Monsieur et Madame Gérald Maret
et leurs enfante, à Genève ;

Madame et Monsieur Bené Bourquin-
Maret. à Neuchâtel :

Madame et Monsieur Louis Pôllchet-
Maret et leurs enfants, à Prilly ;

Soeur Marie-Madeleine Maret, à
Bolle ;

Mademoiselle Suzanne Maret, à
Yverdon ;

Monsieur et Madame Pierre Bour-
quin et leurs enfante, à Bienne ;

Madam e Emile Maret, à Palézieux,
ainsi que les familles parentes et

alliées.
ont le grand chagrin de faire part

du décès de leur bien-aimée épouse,
maman, belle-fille, soeur, belle-sœur,
nièce, cousine et parente.

Madame

Yvonnette Bourquin-Maret
que Dieu a reprise paisiblement à Lui
dans sp 36me ann ée, après quelq ues se-
maines de douloureuse maladie, à l'hô-
pital de Bolle, mercredi 13 juillet
1949.

Père, Je veux que la, où Je suis,
ceux que tu m'as donnés soient
aussi avec mol afin qu'ils voient

•ma gloire, la gloire que Tu m'as
donnée, parce que Tu m'as aimé
avant la fondation du monde.

Jean XVII, 24.
L'ensevelissement aura lieu samedi

16 juillet 1949. à 14 h. 15. Culte pour la
famille à 13 h. 45.

Domicile mortuaire : rue Saint-Geor-
I ges 7. Yverdon.

t
Madame et Monsieur Pierre Chopard

et famille ;
Madame et Monsieur Ernest Bauer-

meister et famille ;
Monsieur et Madame Albert Desson-

naz et famille, à Fribourg ;
Madame et Monsieur Mabboux , à

Vétroz ;
Madame et Monsieur Righetti , à

Avenches ;
Madame et Monsieur Sinzig, à Co-

lombier ;
Messieurs Charles et Arsène Folly, à

Villarepos,
out la douleur de faire part du décès

Madame Marie DESSONNAZ
leur chère maman, grand-maman , tante
et cousine, survenu dans sa 70me année,
après une courte maladie, munie des
saints sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel , le 13 juillet 1949.
L'ensevelissement, san. suite, aura

lieu vendredi 15 juillet , à 15 heures.
Domicile mortuaire : hôp ital des Ca-

dolles.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part
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Le Cdt du bataillon des sapeurs-pom-
piers a le pénible devoir d'annoncer
aux Ofs, eofs et sapeurs, le décès du
sapeur

Maurice ALLEGRINI
survenu à la suite d'un accident.

Le Cdt du bataillon.

Le comité des Contemporains de 1908
a le pénible devoir d'informer ses mem-
bres du décès de leur ami

Monsieur Maurice ALLEGRINI
membre de l'assooia__oi_

L'ensevelissement aura lieu à Cres-
sier, vendredi 15 juill et, à 9 h. 30.

La Fédération des ouvriers du bols et
du bâtiment, section de Neuchâtel, a le
regret d'annoncer à ses membres le dé-
cès par suite d'un accident de travail
de

Monsieur Maurice ALLEGRINI
membre de la section .

L'ensevelissement aura lieu vendredi
15 juillet, à 9 h. 30. à Oressier.

Le comité.

t
Que son repos soit doux comme

son cœur lut bon.
Madame Maurice Allegrini et son

petit Michel ;
Monsieur Jean Allegrini,' à Cressier,

et son petit-fils, à la Ferrière :
Madame et Monsieur WiEy Bour-

quin-Allegrini et leur Ms, à Cressier ;
Madame et Monsieur Robert Des-

bœuf-Allegriitti et leurs enfants, au Lo-
ole :

Madame veuve F. Schray ;
Madame et Monsieur G. Rutschmann-

Schray et leur fille ;
Madame veuve Edmond Reber-Schray

et ses enfants ;
Monsieur Léon Kaech, à Neuchâtel,

et ses enfants, à Corseaux,
ainsi que les nombreuses familles pa-

rentes et alliées.
ont le grand chagrin de faire part du

décès de leur bien cher époux, père,
fi'ls. frère, beau-fils, beau-frère, onole,
neveu et cousin.

Monsieur Maurice ALLEGRINI
survenu à la suite d'un accident, dans
sa 41me année, à l'hôpital de la Provi-
dence, muni des saints sacrements de
l'Eglise.

Neuchâtel, le 13 juille t 1949.
(Parce 65)

Je lève mes yeux vers les mon-
tagnes d'où me viendra le secours.
Mon secours vient de l'Eternel qui
a fait les cieux et la terre.

L'ensevelissement aura lieu à Cres-
sier. le 15 juillet, à 9 h. 30.

B. I. P.
Cet avis tient Ueu de lettre de faire-part

La société des Ancicns-Bellettriens a
le profond regret de faire part de la
mort de

Monsieur Marcel GODET
membre de la société

président de la commission
du Livre d'or

Le ouiite sera célébré à Neuchâtel. au
temple des Valangines, samedi 16 juil-
let, à 14 heures.

Madame Marcel Bonny. et ses en-
fants ;

Madame et Monsieur Roland Dtis-
cher-Bonny et leurs enfants ;

Madame et Monsieur Auguste Bur-
det-Bonny et leurs enfants ;

Madame Cécile Bonny ;
Madame et Monsieur James Perret-

Guyot,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de

Monsieur Marcel BONNY
leur cher époux, père, beau-père,
grand-père, frère, beara-frèire, oncle et
parent, que Dieu a irepris à Lui après
une pénible maladie dans sa 57me an-
née, le 14 juillet 1949.

Saint-Biaise, le 14 juillet 1949.
Veillez donc, car vous ne savez

pas quand le Maître de la maison
viendra. Marc XTTT, 35.

L'enterrement aura lieu eamedi 16
juillet 1949. à 13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

L'Eternel est ma lumière et ma
délivrance ; de qui aurais-Je peur ?

L'Eternel est la force de ma vie ;
de qui aurals-Je crainte ?

Ps. XXVH, 1.
Monsieur Dominique Arrigo. à Pe-

seux :
Madame veuve Gaspard Arrigo. à

Peseux. ses enfants et petits-enfants, à
la Chaux-de-Fonds. Peseux. Lausanne
et le Locle ;

Madame veuve Grazioza A__ciw»-éJCaneggio. see enfants et nêtits-enfantS,
à Caneggio. Neuchâtel et ji ausanne.

ainsi que les familles parentes et
alliées.

ont la douleur de faire part du décès
à l'hôpital des Cadolles. de

Madame Hélène ARRIGO
née ARRIGO

leur chère épouse, fille, sœur, belle-
fille, belle-sœur, tante et parente, sur-
venu le 14 juillet, à 6 heures, après
une terrible maladie.

Peseux (Neuchâtel). le 14 juillet 1949.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu à Peseux. samedi 16 juillet, à 13
heures. Culte à la chapelle du cime-
tière, à 13 h. 15.

Domicile mortuaire : rue de Neuchâ-
tel 27.
Cet avis tient lieu de lettre de foire-port

Pourquoi ?
Dieu seul le sait.

Madame veuve Irma Zaugg et ses
enfants ;

Monsieur Jean-Pierre Zaugg et sa
fiancée ;

Monsieur André Zaugg,
ainsi que les familles parentes et

alliées.
ont la profonde douleur de faire part

de la perte subite de leur chère petite

Josette
enlevée accidentellement, dans sa 7me
année.

Neuchâtel. le 13 juil let 1949.
(Avenue de la Gare 1)

Son souvenir restera à Jamais
gravé dans nos cœurs.

L'inhumation, sans suite, aura lieu
samedi 16 juillet, à 13 heures. Culte
pour la famille, au domicile, à 12 h. 30.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes : le temps beau et chaud continue.
Vendredi soir quelques perturbations ora-
geuses probables en montagne.

Observatoire de Neucliatel. — 14 Juil-
let. Température : Moyenne : 26,4 ; min. :
21,8 ; max. : 31,7. Baromètre : Moyenne :
719,9. Vent dominant : Direction sud-est ;
force : faible. Etat du ciel : Variable ; cou-
vert ou très nuageux ; le soir assez fort
Joran depuis 18 heures.

Haut .ui  du Baromètre réduite a zéro
(Movennp DOUT Neuchfttel 719.5)

Niveau du lac du 13 Juillet , k 7 h. : 429.51
Niveau du lac du 14 JuUlet , à 7 h.: 429,40

Température de l'eau : 24°

Observations météorologiques

Un jeune cycliste
victime d'un accident

Hier matin, à la Vy*d1_trai_,un jeune
cycliste, Francis Laesser, domicilié au
chemin des Rouil'lères 26, s'est jet é con-
tre un.camion vauidois qui montait à la
carrière Facchinetti. Blessé peu grave-
ment à la main gauche, à la cuisse
gauche et au genou droit, le jeune gar-
çon a pu être reconduit chez ses pa*
renits. après avoir reçu les soins d'un
médecin.

LA COUDRE


